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Président fondateur de l'Organisation médicale homéopathique internationale, le D
r
 Alain Horvilleur a 
enseigné l'homéopathie en France et dans le monde pendant plus de 40 ans. Il n’a cessé de publier des 
livres destinés à éclairer le grand public et est devenu l’auteur de référence dans de nombreux pays.
Le D
r
 Ronald Boyer est un spécialiste de l’homéopathie internationalement reconnu. Installé aux États-
Unis, il est président du Centre pour l’Enseignement et le Développement de l’Homéopathie clinique 
(Center for Education and Development of Clinical Homeopathy), qui forme jusqu’à 3 000 docteurs en 
homéopathie clinique dans plus de 20 pays différents. 
Le Dr Ronald Boyer a écrit cinq ouvrages en collaboration avec le Dr Alain Horvilleur : L’homéopathie de 
ma grossesse, Spasmophilie et homéopathie, Maux de tête et homéopathie, Rhumatismes et homéopa-
thie, Hypersensibilité chimique multiple.
Les auteurs
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GUIDE DE L'HOMÉOPATHIE 
Préface
L’homéopathie est une thérapeutique «moderne» bien qu’elle ait déjà fêté ses 200 ans. Si moderne 
qu’elle est considérée comme l’une des plus populaires autour du monde. En effet, imaginez-vous 
qu’au lieu de traiter une maladie, maladie avec un nom générique, on vous soigne vous, vous-
même dans votre maladie. Nous connaissons beaucoup de gens autour de nous, ou même nos 
enfants, malades de la même maladie (parfois plusieurs enfants en même temps) et qui présentent 
des symptômes et des manifestations différents. En homéopathie, chacun d’entre eux aura un 
traitement adapté à la manière dont il réagit à sa maladie; on peut parler de «traitement sur 
mesure». C’est pour cette raison que lorsque vous lisez les symptômes sous chaque médicament, 
il s’agit des vôtres, de ceux que vous présentez au cours de votre maladie. Qui mieux que vous 
connaît vos symptômes, sait ce qui vous fait vous sentir mieux ou vous aggrave?
Les médicaments homéopathiques étant extrêmement dilués, il n’y a jamais de danger, jamais 
d’effets secondaires, de toxicité ou d’interaction négative avec d’autres médicaments.
Et les enfants me direz-vous?
LES ENFANTS, L’HOMÉOPATHIE, UN SOURIRE…
Les enfants ont besoin de l’homéopathie au même titre que l’homéopathie a besoin d’eux. Ils ont 
besoin d’elle pour rester en forme, guérir au plus vite des petits maux qui les aident à fabriquer 
leurs anticorps, être pleinement eux-mêmes dans leur développement et se débarrasser de 
leurs petites craintes.
L’homéopathie a besoin d’eux pour en faire des témoins spontanés de ce qu’elle peut accomplir. 
Elle ne prend pas en charge tous les maux, tous les aléas de la vie, ni toutes les personnes qui 
font appel à elle. Cependant, les enfants, avec leur organisme débordant de vigueur, réagissent 
bien aux «petits grains blancs», selon leur expression favorite.
Le symptôme est un mode d’expression qui permet au médecin de comprendre ce qui se passe 
chez son patient. La maladie est une réaction à l’environnement, l’homéopathie, une réponse, 
un accompagnement, une stimulation. La guérison, au-delà de la satisfaction naturelle qu’elle 
représente, est le signe que nous pouvons avancer plus sereinement sur le chemin de la vie. Les 
enfants ne savent pas tout cela. Et pourtant, ils guérissent, en toute simplicité.
QU’EST-CE QU’UN ENFANT ?
Le mot est tiré du latin infans, littéralement «qui ne parle pas». Il s’agit donc, à l’origine, du bébé 
qui n’a pas encore acquis le pouvoir de s’exprimer par des mots. Les premiers pleurs marquent 
en effet sa relation au monde. Le lait, l’amour et la protection font que, peu à peu, il établit des 
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PRÉFACE
correspondances entre les sons qu’il émet et la manière dont il doit les organiser pour obtenir 
une action de l’entourage, les sons qu’il entend et le comportement de ceux qui les émettent. 
Bientôt, il se met à explorer le langage à coup d’observations, de questions et d’interprétations. 
C’est ainsi qu’il se construit, qu’il se prépare à communiquer avec ses parents d’abord, puis 
avec le reste du monde. Il ﬁnit par maîtriser le langage, et ce point est un événement important. 
Les parents savent que, à terme, ils doivent mener à bien la transformation de l’enfant qui a 
lentement mûri dans le ventre de sa mère, puis fait une tendre apparition au sein de la famille, 
en une personne douée d’affectivité et de raison, capable de faire ses preuves dans le monde 
organisé.
PRÉVENIR LES MALADIES
L’enfant idéal est intelligent, affectueux, obéissant, promis à un grand avenir. Pour qu’il conserve 
cet état tant espéré, il doit, bien entendu, rester en bonne santé. La prévention des maladies 
consiste à anticiper sur les phénomènes risquant de provoquer ou d’aggraver des problèmes de 
santé, à s’arranger pour les éviter ou pour réduire leur nombre et leur gravité.
On distingue trois stades de prévention : la prévention primaire, qui revient à lutter contre les 
risques avant l’apparition des maladies; la prévention secondaire, qui cherche à dépister les 
problèmes existants même s’ils ne se font pas remarquer; la prévention tertiaire, qui vise à 
prévenir les rechutes ou les complications.
La prévention, c’est limiter le risque, prévoir des mesures pour combattre la maladie quand 
elle est là, apprendre à repérer la relation entre les causes et les conséquences, comprendre 
l’efﬁcacité des mesures préalables. Elle n’est pas – en tout cas, elle ne doit pas être exclusivement 
– synonyme de «principe de précaution», lequel, s’il est appliqué systématiquement, stérilise le 
quotidien, affadit la vie et les relations humaines.
Il n’en demeure pas moins que de bons principes de vie (alimentation, exercice, hygiène 
corporelle, protection contre les accidents domestiques, évitement des comportements à 
risque, vaccinations, éducation sexuelle) augmentent, pour l’enfant, les chances de rester en 
bonne santé.
ET L’HOMÉOPATHIE ?
L’homéopathie a un rôle à jouer dans le domaine de la prévention. Elle n’est pas seulement la 
médecine du symptôme ou de la maladie en cours. Son efﬁcacité va jusqu’à l’identiﬁcation et le 
traitement des terrains perturbés. En améliorant les organismes dans leur ensemble, elle évite 
la survenue ou la rechute de nombreuses maladies.
Particulièrement bien adaptée à l’enfant, l’homéopathie est une thérapeutique à la fois préventive 
et curative. Elle est très efﬁcace si l’on choisit bien le médicament, et cette sélection réussie est 
souvent le résultat d’une analyse minutieuse des symptômes en cours.
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COMMENT SE SERVIR DE CE LIVRE ?
J’ai rassemblé ici les renseignements indispen-
sables au lecteur qui désire utiliser l’homéopathie 
avec un maximum de sécurité et d’efﬁcacité. Le 
Guide de l’homéopathie possède plus de 1000 
rubriques ou entrées de rubriques, à consulter en 
fonction des besoins : quotidiens ou rares, person-
nels ou familiaux, par nécessité pratique ou curio-
sité intellectuelle.
COMMENT S’INITIER 
À L’HOMÉOPATHIE ?
Pour s’initier, lire d’abord l’introduction, tout 
particulièrement les chapitres «Théorie homéo-
pathique» (page 16) et «Le médicament homéo-
pathique» (page 18).
On pourra ensuite entrer dans une phase plus 
active, thérapeutique ou de réﬂexion. Car ce 
guide permet non seulement de comprendre les 
principes généraux de l’homéopathie, mais égale-
ment de savoir, grâce à la partie «dictionnaire», 
si une maladie donnée est, ou non, du ressort 
de l’homéopathie, et de déterminer si l’on peut 
la soigner soi-même ou s’il vaut mieux consulter. 
Enﬁn, on peut y apprendre les indications des 
principaux médicaments que l’on trouve sur les 
ordonnances des homéopathes.
LES MÉDICAMENTS HOMÉOPATHIQUES
Ils sont indiqués en lettres majuscules.
Exemple : ABIES CANADENSIS.
• Seuls les médicaments les plus courants (envi-
ron 200) sont étudiés ici;
• Si l’on hésite entre plusieurs médicaments, il 
est possible de les essayer successivement ou 
simultanément car il n’y a pas, en homéopathie, 
de médicament dangereux.
Le plus souvent, on aura à exercer un choix en 
fonction des symptômes éprouvés.
Nous vous donnerons, pour chaque pathologie, 
le nom du médicament ainsi que la dilution qui, 
selon notre expérience personnelle, nous semble 
la plus adaptée. Vous constaterez que, dans la 
majorité des cas, une dilution moyenne est recom-
mandée, le plus souvent la neuvième centésimale 
hahnemannienne, ou 9 CH.
La quantité de médicament à prendre (générale-
ment trois granules) et sa répétition sont toujours 
précisées.
Dans une autre partie, ces médicaments seront 
abordés selon un plan toujours identique.
• La substance de base, qui est désignée en clair.
• Son habitat, lorsqu’il s’agit d’une substance 
d’origine végétale.
• Le paragraphe «convient de préférence», qui 
donne les circonstances dans lesquelles on ren-
contre le plus souvent l’indication du médica-
ment en question, ou le genre de personne qui 
y est sensible.
• Les symptômes les plus caractéristiques, ceux 
qui permettent au médecin homéopathe de 
penser au bon médicament.
• Enﬁn, les principaux usages cliniques, qui 
représentent une sorte de synthèse des cas ren-
contrés, une liste (non limitative) des maladies 
dans lesquelles le médicament est actif.
En homéopathie, il n’y a pas de médicament spé-
ciﬁque d’une maladie, c’est-à-dire de médicament 
agissant automatiquement en fonction du nom de 
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la maladie. Il faut toujours choisir le traitement 
d’après les symptômes particuliers au cas. Du 
moins en théorie. Dans la pratique, il se trouve 
que certaines maladies répondent bien à un trai-
tement appliqué systématiquement sans qu’on ait 
à réﬂéchir. C’est l’une des particularités et des rai-
sons d’être du Guide de l’homéopathie.
PRINCIPES GÉNÉRAUX DE LA PRISE 
DES MÉDICAMENTS
• Verser les granules dans le bouchon doseur puis 
les mettre dans la bouche, sans les toucher avec 
les doigts.
• Les laisser fondre sous la langue.
• Le dosage est le même pour le nourrisson, le 
grand enfant et l’adulte.
Pour plus de détails, se reporter au paragraphe 
«Comment prendre les médicaments homéopa-
thiques», page 23.
La durée du traitement est précisée dans la plu-
part des rubriques. Sinon, il y a lieu de cesser dès 
que la guérison est obtenue.
Si la guérison n’est pas rapide, il sera prudent de 
prendre l’avis d’un médecin homéopathe, spécia-
lement lorsque la consultation est recommandée 
dans la rubrique.
Pour certaines maladies, il est même préférable de 
consulter d’emblée. On ne peut pas tout soigner 
soi-même. Le texte le spéciﬁe alors nettement. 
Même les maladies qui ne sont pas du domaine de 
l’homéopathie sont citées en tant que telles. Ainsi, 
le lecteur trouvera toujours une déﬁnition claire 
de l’attitude qu’il devra avoir.
Le présent guide est un conseiller à consulter 
systématiquement en cas d’ennui de santé. On 
acquerra ainsi des connaissances de base, une 
prudence dans la manière de se soigner, une indé-
fectible conviction de l’efﬁcacité de la médecine 
homéopathique pour les maladies courantes. On 
saura réserver l’usage de la médecine classique et 
de la chirurgie aux cas où elles sont inégalables. 
L’homéopathie est plus qu’une thérapeutique : 
c’est aussi un mode de penser qui nous rapproche 
de la nature – de notre nature.
Docteurs A. H. et R. B. 
PRINCIPES GÉNÉRAUX
DE MÉDECINE NATURELLE
L’homéopathie est une thérapeutique basée 
sur les possibilités réactionnelles de la 
nature humaine. Il faut donc se soigner par 
l’homéopathie, mais également respecter les 
principes généraux de médecine naturelle
1
, 
c’est-à-dire se comporter de manière à éviter 
au maximum les agressions inutiles de l’orga-
nisme. Éviter en particulier les déodorants, 
les interventions chirurgicales non urgentes, 
la pilule, les pommades à base de cortisone, 
les scléroses d’hémorroïdes ou de varices 
(
+
 voir 
TOUTES CES RUBRIQUES
).
1. Pour la manière d’aborder les petits détails de la vie 
quotidienne, voir l’ouvrage du docteur Bruno Brigo, La 
Médecine familiale naturelle, éditions Marco Pietteur.
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GUIDE DE L'HOMÉOPATHIE 
L’homéopathie est une médecine développée il y 
a plus de 200 ans mais avec des racines datant de 
plus de 2000 ans. En effet, au 
V
e
 siècle av. J.-C., 
Hippocrate en dessinait déjà les contours avec 
cette formule : similia similibus curentur («la 
guérison par les semblables»).
Il s’agit donc d’une technique médicale à part 
entière ayant des bases théoriques conﬁrmées 
par l’expérimentation. L’homéopathie est une 
médecine expérimentale, aux résultats cliniques 
indiscutables et s’appuyant sur les découvertes 
les plus récentes.
Le mot «homéopathie» vient de deux mots grecs : 
homoïos (« semblable ») et pathos (« maladie »). 
L’homéopathie est une thérapeutique basée sur le 
principe de similitude dans laquelle on utilise les 
médicaments à dose inﬁnitésimale (voir «Théorie 
homéopathique», page 16).
Utilisée par des centaines de milliers de profes-
sionnels de la santé et des millions de patients 
dans le monde, l’homéopathie tient une place très 
importante dans le système de soins, à tel point 
que l’Organisation mondiale de la santé (OMS), 
dans sa «Stratégie de la médecine traditionnelle 
pour 2000-2005», écrit : «L’homéopathie est un 
système de médecine traditionnelle qui devrait 
être intégré mondialement en conjonction avec la 
médecine conventionnelle aﬁn de fournir un sys-
tème de soin global approprié.»
HISTOIRE DE L’HOMÉOPATHIE
Voici les noms marquants de l’histoire de l’homéo-
pathie :
• Hippocrate (460-377 av. J.-C.) avait pour ainsi 
dire «prévu» l’homéopathie puisqu’il afﬁr-
mait qu’il y a deux manières de soigner, par les 
contraires et par les semblables.
• Paracelse (1493-1541) connaissait lui aussi 
cette dualité. Il soignait la diarrhée avec de 
l’hellébore (sachant très bien que cette plante 
peut provoquer la diarrhée). Mais il administrait 
de très petites doses : la vingt-quatrième partie 
d’une goutte. L’homéopathie va beaucoup plus 
loin dans la dilution et n’a pas conservé l’aspect 
ésotérique de l’œuvre de Paracelse.
La méthode homéopathique a été fondée par un 
médecin allemand, Samuel Hahnemann (1755-
1843). Ce dernier, après quelques années pas-
sées à soigner des patients, était très insatisfait 
des résultats de la médecine de l’époque et se 
plaignait des pratiques courantes telles que les 
saignées, purges et autres méthodes extrêmes. Il 
arrêta donc de voir des patients et décida, aﬁn de 
gagner sa vie, de se consacrer à la traduction de 
livres médicaux.
Lors de la traduction d’un livre du chirurgien 
écossais William Cullen, il découvrit que la qui-
nine avait un effet thérapeutique sur le paludisme 
à cause de son amertume. Il en fut un peu surpris 
car il connaissait d’autres substances amères qui 
n’avaient aucun effet curatif sur cette maladie. Il 
se rendit donc chez un apothicaire aﬁn d’acheter 
de la quinine, qu’il ingurgita à des doses largement 
supérieures aux doses thérapeutiques, ce qui le 
rendit malade. À sa grande surprise, il se mit à 
présenter les symptômes du paludisme, maladie 
que la quinine était supposée traiter. C’est alors 
qu’il se demanda si cette dualité d’action (ce qui 
peut créer peut guérir en quantités différentes) 
pouvait s’appliquer à d’autres substances, à partir 
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de ce postulat : «Ce qui peut induire une série 
de symptômes chez un sujet sain peut traiter un 
patient malade présentant des symptômes simi-
laires.» C’est ce que l’on appelle «la loi de simi-
litude ».
Hahnemann eut l’idée d’extrapoler et d’essayer 
d’autres substances pour voir s’il y avait là une loi 
générale. Au ﬁl des années, il étudia sur lui-même, 
sa famille et ses premiers disciples les effets d’une 
soixantaine de substances empruntées à la théra-
peutique de l’époque. Il nota soigneusement tous 
les symptômes qui se développaient pour chaque 
substance et les répertoria dans un ouvrage inti-
tulé Matière médicale.
Naissance de la thérapeutique 
homéopathique
Hahnemann se remit alors à soigner des patients, 
cherchant à savoir s’ils présentaient, dans leur 
maladie, des symptômes similaires à ceux ren-
contrés pendant l’expérimentation sur les sujets 
sains. Sa méthode consistait donc à prescrire de 
petites doses de la substance responsable des 
symptômes d’intoxication. Comme certaines de 
ces substances étaient toxiques, il se mit à admi-
nistrer des doses de plus en plus réduites (aﬁn 
d’éviter qu’aux symptômes de la maladie l’on ne 
rajoute les symptômes d’intoxication). Il en vint, 
par approches successives, à prescrire des doses 
inﬁnitésimales. Il est important de noter qu’il 
conçut l’idée de la dose minuscule par déduction 
de ses observations et non pour une quelconque 
raison intellectuelle.
C’est en 1796 que Samuel Hahnemann publia pour 
la première fois ses découvertes : «Essai sur un 
nouveau principe pour démontrer la valeur cura-
tive des substances médicinales, suivi de quelques 
aperçus sur les principes admis jusqu’à nos jours». 
Le livre fondamental où il expose sa doctrine au 
complet a pour titre Exposition de la doctrine 
médicale homœopathique ou Organon de l’art 
de guérir. L’édition originale de l’Organon date de 
1810, sa première traduction française, de 1824. 
Hahnemann a observé et réﬂéchi pendant 20 ans 
avant d’annoncer au monde sa thérapeutique. Le 
premier paragraphe de l’Organon stipule : «La 
première et unique vocation du médecin est de 
rétablir la santé des personnes malades; c’est 
ce que l’on nomme l’art de guérir.» Le fait que 
Hahnemann parle du malade avant d’exposer sa 
méthode est signiﬁcatif : il annonce que l’homéo-
pathie a pour but la guérison, et non la spéculation 
intellectuelle. Hahnemann était un humaniste.
Il publia ensuite Matière médicale pure en six 
volumes et Traité des maladies chroniques 
(1828).
Nous sommes alors dans une sorte de révolu-
tion médicale, avec des avancées importantes 
auxquelles ont contribué, entre autres : Antoine 
Stoerk (1731-1801), de l’école de Vienne, où, 
pour la première fois, on enseigne la médecine 
au lit du patient et non plus simplement théori-
quement; Edward Jenner (1749-1843) et son 
vaccin contre la variole; Antoine Lavoisier (1743-
1794), chimiste auteur de cette célèbre phrase : 
Samuel Hahnemann, fondateur de l'homéopathie.
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«Rien ne se perd, rien ne se crée, tout se trans-
forme.» Renné Laennec (1781-1826), à qui l’on 
doit, entre autres, l’invention du stéthoscope; 
Claude Bernard (1813-1878), père de la physio-
logie moderne («La maladie n’est qu’un dysfonc-
tionnement physiologique par rapport à l’homme 
sain») et Louis Pasteur (1882-1895), pionnier de 
la microbiologie.
Au ﬁl des années, Hahnemann eut de nombreux 
résultats thérapeutiques et ﬁt des disciples. Sa 
réputation grandit au-delà même des frontières 
de l’Allemagne. En 1834, alors qu’il était âgé de 
80 ans, une jeune femme française, Mélanie d’Her-
villy, alla le consulter à Köthen, où il exerçait. Elle 
ﬁnit par l’épouser (elle avait alors 35 ans) et réus-
sit à le convaincre de s’établir à Paris.
Au cours des huit dernières années de sa vie, il 
connut un énorme succès auprès des malades. 
L’Académie de médecine s’en inquiéta et 
demanda à Guizot l’interdiction de l’homéopa-
thie, qu’elle considérait comme inefﬁcace. Mais 
le ministre de Louis-Philippe, après avoir étudié 
le dossier, répondit : «Hahnemann est un savant 
de grand mérite. La science doit être pour tous. 
Si l’homéopathie est une chimère ou un système 
sans valeur propre, elle tombera d’elle-même. Si 
elle est au contraire un progrès elle se répandra 
malgré toutes nos mesures de préservation, et 
l’Académie doit le souhaiter avant tout autre, elle 
qui a la mission de faire la science et d’encourager 
les découvertes.»
Hahnemann mourut à Paris le 2 juillet 1843. Il fut 
enterré au cimetière du Montparnasse. En 1898, 
son corps, ainsi que celui de Mélanie, fut trans-
porté dans une tombe plus importante au Père-
Lachaise.
Essor de l’homéopathie
Au XIX
e
 siècle, l’homéopathie se répand au-delà 
des frontières grâce aux disciples de Hahnemann.
Sébastien Des Guidi (1769-1863), comte d’origine 
italienne, médecin, introduisit l’homéopathie en 
France (et plus précisément à Lyon).
Constantin Hering (1800-1880) introduisit l’ho-
méopathie en Amérique. Il prolongea l’œuvre 
de Hahnemann en découvrant des médicaments 
importants, comme Lachesis mutus.
James Tyler Kent (1849-1916), médecin améri-
cain de grande renommée, marqua durablement 
l’homéopathie en insistant sur la nécessité de ne 
donner qu’un seul médicament homéopathique 
à la fois. Il publia un répertoire des symptômes 
homéopathiques, encore utilisé actuellement.
Antoine Nebel, à Lausanne, Léon Vannier, à Paris, 
Charles Rousson, à Lyon, sont les grands noms du 
XX
e
 siècle. Par leur enseignement, ils ont contri-
bué au renom de l’homéopathie.
THÉORIE HOMÉOPATHIQUE
L’homéopathie est basée sur trois principes : la 
similitude, la dilution inﬁnitésimale et une concep-
tion particulière du malade et de la maladie.
La similitude
On prescrit au patient une substance capable de 
provoquer expérimentalement chez l’homme sain 
le même ensemble de symptômes que ceux pré-
sentés par le malade. Les symptômes de l’expé-
rimentation et ceux du patient sont «similaires».
Prenons l’exemple de la belladone, plante de la 
famille des solanacées également appelée «belle 
dame», «cerise du diable» ou encore «herbe 
empoisonnée». Ces termes familiers nous 
donnent à penser que ses baies sont à éviter, et 
c’est bel et bien le cas puisqu’elles contiennent 
un alcaloïde dangereux, l’atropine. Lors de l’ex-
périmentation homéopathique avec des doses 
minimes, les sujets présentaient une congestion 
des muqueuses, devenues rouges, douloureuses 
et chaudes, ainsi qu’une ﬁèvre avec transpiration 
abondante et beaucoup d’autres symptômes que 
nous verrons plus tard en étudiant la plante.
Maintenant, imaginons un patient qui présente le 
même type de symptômes, rougeur, douleur, cha-
leur et œdème comme dans un début d’abcès, un 
coup de soleil, une ﬁèvre. Si les symptômes sont 
superposables, si nous avons similitude, donner 
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des dilutions homéopathiques de belladone (bel-
ladonna) guérira le patient.
Cette similitude se fait par rapport à un patient, 
pas par rapport à une maladie. Il est bien entendu 
fondamental de faire le diagnostic médical de la 
maladie du patient. Cela permet de mettre un 
nom sur l’affection, la possible évolution et, le cas 
échéant, son traitement allopathique.
Ce nom de maladie n’aide pas en ce qui concerne 
le traitement homéopathique car nous allons nous 
concentrer sur les symptômes du patient dans SA 
maladie. Nous ne réagissons pas tous de la même 
manière devant une agression.
Prenons l’exemple de deux enfants du même 
âge souffrant de la varicelle. Nous connaissons 
bien les symptômes de la maladie : vésicules qui 
démangent, ﬁèvre plus ou moins forte, etc. Les 
traitements classiques sont très limités : applica-
tions locales d’antiseptiques, antihistaminiques, 
paracétamol pour la ﬁèvre et port de gants pour 
ne pas gratter les vésicules et éviter ainsi les cica-
trices.
En revanche, les symptômes de chacun de ces 
enfants peuvent être très différents. L’un sera 
somnolent, ronchon, voudra être porté dans les 
bras tandis que l’autre sera hyperactif et se grat-
tera à tour de bras. Ils ont tous les deux la même 
maladie mais la présentent différemment. Ils ne 
recevront donc pas le même traitement homéo-
pathique.
La dilution inﬁnitésimale
Elle est bien connue. Dans le langage courant, 
l’expression «à dose homéopathique» ne signiﬁe-
t-elle pas «en quantité inﬁme»?
Pourquoi ces dilutions? Hahnemann avait bien 
compris que si l’on donnait au malade des doses 
mesurables de la substance capable d’induire les 
symptômes du malade, on ajouterait aux symp-
tômes existants ceux de l’intoxication de la subs-
tance originelle. Par exemple, si vous avez une 
ﬁèvre de type belladonna et que vous prenez de 
la belladone, vous allez accentuer vos symptômes. 
Hahnemann se mit alors à donner des quantités 
de plus en plus basses pour voir à quel niveau le 
pouvoir thérapeutique cessait. Il commença alors 
à diluer…
La conception homéopathique du malade et 
de la maladie
Le médicament homéopathique n’est pas appliqué 
aveuglément «contre» une maladie. Il n’y a pas de 
recette en homéopathie. Il n’y a pas un traitement 
univoque de l’asthme, de l’eczéma, de la migraine 
ou de la rougeole. Le médecin doit sélectionner un 
traitement parmi plusieurs possibilités; en même 
temps, il n’y a qu’un seul traitement valable pour 
une personne donnée, celui qui couvre l’ensemble 
des symptômes qu’elle présente.
L’homéopathie est une médecine synthétique qui 
étudie l’homme dans sa totalité et utilise dans ce 
but le médicament le plus à même d’exalter son 
mode réactionnel. Le traitement est toujours indi-
vidualisé et en accord avec les lois de la nature.
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LE MÉDICAMENT HOMÉOPATHIQUE
Le médicament homéopathique est un produit 
tiré de l’un des trois règnes de la nature. Par 
exemple :
• NUX VOMICA, la noix vomique, pour le règne 
végétal ;
• CANTHARIS, la mouche de Milan, pour le 
règne animal;
• FERRUM PHOSPHORICUM, le phosphate 
ferrique, pour le règne minéral.
Le mécanisme d’action de l’homéopathie
On ne le connaît pas exactement. On sait seule-
ment que le médicament homéopathique excite 
le système de défense de l’organisme et l’induit à 
chasser lui-même les symptômes.
Les médicaments homéopathiques n’agissent 
pas par leur quantité, mais par leur présence. La 
seule approche explicative de leur action que l’on 
puisse faire actuellement est de leur accorder une 
puissance dynamique. Par leur énergie, ils fourni-
raient à l’organisme une sorte de message codé 
qui le pousse à réagir. Dans cette conception, la 
bonne santé est le retour à l’équilibre dynamique, 
c’est-à-dire l’équilibre entre les agents externes 
qui attaquent l’organisme et l’organisme lui-
même, qui leur résiste.
On peut espérer que l’immunologie (voir encadré 
page 28) nous donnera un jour de plus amples 
renseignements sur le mécanisme d’action des 
médicaments homéopathiques.
La fabrication du médicament 
homéopathique
Les médicaments homéopathiques sont fabriqués 
à partir de souches d’origine animale (plus de 
170), végétale (plus de 1280) et minérale (plus de 
1500). Nous sommes très loin des 60 souches de 
départ d’Hahnemann.
Le médicament homéopathique est habituelle-
ment fabriqué dans des laboratoires (voir enca-
dré) par dilutions successives les unes des autres.
Le processus de fabrication est très bien codiﬁé 
par les différentes pharmacopées internationales.
Les préparations se font sous la «hotte à ﬂux lami-
naire», enceinte extrêmement propre où il n’y a 
pratiquement pas de particules en suspension 
dans l’air.
On commence donc par la substance à diluer. 
Si elle est soluble, on va la laisser macérer dans 
de l’alcool, à différentes concentrations selon la 
souche, pendant quelques semaines. Dans le cas 
d’une souche insoluble, on va la «triturer», c’est-
à-dire utiliser une sorte de mortier et de pilon, 
comme les pharmaciens le font encore. On met 
1% de la substance dans 99% de lactose. On 
reprend cette dilution au centième et on recom-
mence le processus, 1% dans 99% de lactose. À 
ce niveau, deux fois la dilution au centième, ce 
produit insoluble est maintenant soluble. Pour 
les métaux, il faut parfois refaire cette trituration 
trois ou quatre fois.
Après avoir laissé macérer la souche, on va ﬁltrer 
le liquide et se retrouver avec ce que l’on appelle 
la «teinture mère». Cette teinture mère est inuti-
lisable en thérapeutique à cause de sa concentra-
tion en produit actif. Il va falloir maintenant faire 
baisser la concentration.
Laboratoires homéopathiques
Au début de l’homéopathie, les médicaments 
étaient fabriqués par les médecins eux-mêmes. 
Comme il y avait beaucoup de tubes différents 
à préparer, ils faisaient des échanges entre eux. 
Puis des pharmaciens eurent l’idée de se spécia-
liser dans l’homéopathie. La première pharmacie 
spéciale s’ouvrit à Paris vers 1840. Dans un troi-
sième temps, des laboratoires se créèrent aﬁn de 
préparer des médicaments homéopathiques pour 
la distribution à tous les pharmaciens.
Le premier laboratoire français date de 1920. 
Aujourd’hui, les laboratoires délivrent dans des 
délais très rapides des médicaments préparés 
dans les meilleures conditions de ﬁabilité.
Un soin particulier doit être apporté à l’éla-
boration du médicament homéopathique : du 
fait de son extrême dilution, il ne peut être 
identiﬁé après coup par analyse. D’où le carac-
tère particulièrement exigeant des opérations 
en chaîne qui aboutissent à sa fabrication.
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La dilution homéopathique
• La méthode hahnemannienne
Il existe plusieurs manières d’effectuer une dilu-
tion homéopathique. L’une des plus fréquentes 
est la dilution dite «hahnemannienne».
Il s’agit de prendre 1% de la substance de base et 
de l’ajouter à 99% de solvant, souvent de l’alcool 
à 70%. Lorsque cela est fait, on agite vigoureu-
sement le ﬂacon. C’est ce que nous appelons la 
«dynamisation» (voir encadré ci-dessous). À la 
ﬁn, on se retrouve avec une substance de base 
(teinture mère) diluée au centième. Cette dilu-
tion s’appelle la «1
re
 centésimale» ou «1 CH», le 
H montrant que la dilution a été effectuée selon la 
manière hahnemannienne.
À partir de la 1 CH, on continue le processus : 1% 
dans 99% de solvant, dynamisation et l’on obtient 
la 2 CH. Et ainsi de suite jusqu’à la 30 CH, qui 
était la dilution haute de Hahnemann, «le décillio-
nème» ou une dilution de 10
-60
.
On peut aussi, plutôt que de diluer au centième, 
ne le faire qu’au dixième, à savoir 1% de la tein-
ture mère dans 9% de solvant. Dans ce cas, on ne 
parle plus de 1 CH, 2 CH ou 30 CH mais de 1 DH, 
2 DH… 30 DH.
Avec cette méthode, on se sert d’un ﬂacon séparé 
pour chaque dilution et l’on se retrouve avec un 
ﬂacon de chaque. Cela est pratique quand on veut 
refaire de nouvelles dilutions. C’est une sorte de 
banque de dilutions que l’on appelle «diluthèque».
DYNAMISATION
Second temps de la préparation des médica-
ments homéopathiques (la première étant 
la dilution). Entre chacune des déconcen-
trations, ou «dilutions» (qui constituent le 
premier temps), on procède à des secousses 
mécaniques aﬁn de provoquer une agita-
tion moléculaire : c’est la dynamisation. Si 
l’on omet ce temps, la préparation n’est pas 
active.
• La méthode korsakovienne
Elle a été mise au point par un médecin russe, le 
docteur Korsakov. Ici, on utilise un ﬂacon unique 
et le solvant est de l’eau ultraﬁltrée.
On commence, comme toujours, par un ﬂacon de 
teinture mère. On vide ce ﬂacon en présupposant 
que l’on vide 99% de la solution et que 1% reste 
sur les parois. On remplit à nouveau le ﬂacon avec 
99% d’eau ultraﬁltrée, on dynamise et on obtient 
le 1 K (K pour korsakovienne). On continue 
jusqu’à la dilution choisie.
Le support neutre
Une fois la dilution choisie, il s’agit maintenant 
de la mettre sous une forme médicamenteuse, le 
plus souvent en granules ou en globules, la dif-
férence entre les deux étant leur taille : 3,8mm 
de diamètre pour les granules, seulement 1,8mm 
pour les globules.
Ces granules et globules sont composés à 85% 
de saccharose et à 15% de lactose. Nous verrons 
comment les prendre à la page 23.
• Composition en sucre de ce support
Partons du postulat suivant : un morceau de sucre 
correspond à 5g de saccharose. Les dosages habi-
tuels pour un traitement homéopathique sont soit 
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de cinq granules (0,2g de saccharose), soit d’une 
dose de globules (0,85g de saccharose). Ces 
quantités sont bien insufﬁsantes pour avoir un 
effet sur la glycémie, même dans le cas de patients 
diabétiques.
• Qu’en est-il du lactose et des sujets intolérants 
au lactose?
Dans cinq granules, il y a 0,03g de lactose, et 
0,15g dans une dose de globules.
• Les sucres ne sont pas antigéniques, donc ne 
peuvent pas être responsables de réactions 
allergiques.
• Les symptômes d’intolérance au lactose sont 
dus au lactose parvenant au duodénum et au 
colon en quantités sufﬁsantes pour déclencher 
des symptômes (nous verrons plus loin que ces 
granules et globules fondent sous la langue, 
donc n’atteignent jamais le tube digestif bas).
• Plusieurs études ont montré que les sujets souf-
frant d’intolérance au lactose peuvent ingérer 
entre 10 et 15g de lactose (approximativement 
20cl de lait) sans symptômes particuliers si pris 
avec des aliments
1
.
Il est aisé de comprendre qu’à ces dilutions, 
les médicaments homéopathiques ne sont pas 
toxiques, n’ont aucun effet secondaire et n’inter-
fèrent jamais avec d’autres médications. Mais 
l’on comprend moins bien comment des médi-
caments si dilués, dilués au-delà de toute raison, 
peuvent avoir un effet. Il existe un nombre appelé 
«nombre d’Avogadro» qui dit qu’au-delà d’une 
dilution de 6,02 x 10
-23
, il ne peut plus y avoir de 
molécules. Or, 12 CH équivalent à une dilution 
de 10
-24
. C’est un argument que brandissent les 
personnes réfractaires à l’homéopathie. Pourtant, 
deux recherches en physique fondamentale ont 
montré pourquoi et comment ces médicaments 
peuvent avoir un effet au-delà de ce nombre.
Le professeur Louis Rey, diplômé de l’École nor-
male supérieure, spécialiste de la lyophilisation et 
père du café lyophilisé, s’intéressa aux dilutions 
1. « Lactose Intolerance and Heath », AHRQ Publication 
n° 10-EOO4, février 2013.
homéopathiques. Il a appliqué les techniques de 
la thermoluminescence sur des dilutions au pré-
alable congelées et irradiées. Il a constaté que 
la lumière émise lors du retour à la température 
ambiante est particulière aux substances qu’il 
étudiait et cela jusqu’à la 15 CH (10
-30
)
2
.
Le professeur Luc Montagnier, prix Nobel de 
médecine en 2008 pour sa découverte du virus 
du sida, a mesuré des vagues électromagnétiques 
de basse fréquence dans des ﬁltrats de bactéries, 
d’ADN bactérien et de virus. Il en a conclu que 
«les hautes dilutions de quelque chose ne sont 
pas rien
3
 ».
Pourquoi des quantités si minuscules, 
si dérisoires ont-elles des effets 
thérapeutiques et qu’est-ce qui les 
différencie de la médecine classique, dite 
conventionnelle ?
Le but de la médecine classique et de la médecine 
homéopathique est de soulager le malade, mais 
leurs méthodes sont complètement différentes.
La médecine classique, aussi appelée «conven-
tionnelle », « traditionnelle » ou « allopathique
4
 », 
2. « Thermoluminescence of ultra-high dilutions of lithium 
chloride and sodium chloride », Physica A, 1/1/03, vol. 323 
(2003), p. 67-74, doi:10.1016/S0378-4371(03)00047-5.
3. Montagnier JL et al, « Electromagnetic signals are pro-
duced by aqueous nanostructures derived from bacterial 
sequences », Interdiscip: Sci Comp Life Sci, 2009, 1:81-90.
4. Quoique le mot « allopathie », forgé par Hahnemann (voir 
« Histoire de l’homéopathie », page 14), soit de mieux en 
mieux connu du public, le médecin homéopathe rencontre 
encore des personnes qui ne savent pas comment désigner 
« l’autre médecine ».
On parle de « médecine classique » (les homéopathes 
seraient-ils modernes ?), de « médecine normale » (les 
homéopathes seraient-ils anormaux ?) ou de « médecine 
ordinaire » (les homéopathes seraient-ils extraordinaires ?).
On emploie également le terme de « médecine chimique », 
et ce à tort car :
– l’homéopathie utilise des médicaments du règne miné-
ral, qui peuvent donc être considérés comme « chimiques » 
au sens large du terme. Par exemple, PHOSPHORICUM 
ACIDUM (l’acide phosphorique), SULFUR IODATUM 
(l’iodure de soufre) ;
– l’allopathie utilise des plantes et ne se contente pas des 
produits de synthèse chimique. La digitale, par exemple, et 
son alcaloïde la digitaline sont très efﬁcaces pour certaines 
insufﬁsances cardiaques. Les médecins s’en servent selon 
des règles posologiques très précises. Leur appartenance au 
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est, le plus souvent, une médecine des contraires, 
une médecine coercitive, de lutte. Le mot «allopa-
thie» vient du grec allos, « contraire », et pathos, 
«maladie», c’est-à-dire la thérapeutique contraire 
à la maladie.
C’est la thérapeutique utilisée par l’école ofﬁcielle, 
selon laquelle le médicament à prescrire doit s’op-
poser aux symptômes du malade. S’il est vrai que 
l’allopathie a sauvé et soulagé de très nombreux 
patients, elle n’en a pas moins ses limites et ses 
dangers, responsables de milliers d’hospitalisa-
tions et de décès par an.
C’est une médecine des contraires car le but le 
plus fréquent est de faire disparaître les symp-
tômes inconfortables. Vous avez mal, on vous 
donne un antidouleur (antalgique), vous vous 
sentez déprimé, un antidépresseur, vous ne dor-
mez pas, un somnifère… La liste est sans ﬁn. S’il 
est certain que toutes ces molécules ont un effet 
sur vos symptômes, qu’elles font disparaître la 
plupart du temps, vous arrêterez bien un jour ou 
l’autre de prendre des somnifères, par exemple? 
Que se passera-t-il alors?
Un autre souci est lié au dosage et à la masse du 
patient. Comme l’allopathie a pour but de «lut-
ter» contre les symptômes, il est nécessaire de 
prescrire des doses assez importantes. Ce dosage 
doit être en dessous de la quantité toxique mais 
au-dessus de la quantité pour laquelle il n’aurait 
aucune action thérapeutique. C’est une médecine 
quantitative. Le rôle du médecin est de connaître 
ces seuils et de prescrire (doser) en fonction. Ceci 
devient difﬁcile en cas de polymédication, surtout 
chez les personnes âgées, et multiplie les risques 
d’effets indésirables et d’interactions iatrogènes 
(affection résultant d’un traitement médical).
La masse du patient, surtout en ce qui concerne 
les enfants, est aussi un paramètre important qu’il 
règne végétal n’empêche pas qu’il convient de les manier 
avec précaution.
Il ne faut pas tomber dans la simpliﬁcation qui consisterait 
à penser : « La médecine chimique est dangereuse, la méde-
cine par les plantes est douce. »
faut prendre en compte, raison pour laquelle il est 
impératif de bien lire les notices des médicaments. 
Cela est valable pour tous les médicaments, pas 
seulement pour le traitement de maladies sévères 
ou pour les antibiotiques. Il faut savoir que l’un des 
médicaments les plus fréquemment trouvés dans 
nos armoires à pharmacie est le paracétamol, or 
son surdosage est la principale cause de dévelop-
pement à court terme d’insufﬁsance hépatique, et 
la première cause d’indication de greffe de foie.
Il ne s’agit pas de s’inquiéter inutilement, mais il 
faut simplement se souvenir que ces molécules ne 
sont pas des bonbons et que les notices sont là 
pour être lues.
La médecine homéopathique a un fonctionne-
ment différent. Elle n’est pas une médecine de 
lutte mais d’accompagnement; elle va aller dans 
le même sens que votre corps. Notre organisme 
est très malin et sait comment faire. Étant en 
contact constant avec des microbes, des virus, 
des allergènes, etc., nous devrions être toujours 
malades et pourtant, la plupart du temps, nous ne 
nous en sentons pas plus mal et ne remarquons 
rien. Parfois, nos défenses sont submergées et 
nous devenons malades. Que fait notre corps à 
ce moment-là? Il essaie de se défendre du mieux 
possible en supprimant le problème. Nous aurons 
de la ﬁèvre, laquelle ralentit la multiplication des 
virus, de la diarrhée ou des vomissements pour 
éliminer. Ces symptômes sont ceux de l’indi-
vidu malade qui essaie de recouvrer la santé. 
L’homéopathie va dans le même sens que l’orga-
nisme malade. Elle aide, elle stimule, module et 
déclenche une réaction individuelle d’adaptation.
Il sufﬁt alors d’une toute petite stimulation, des 
quantités inﬁnitésimales, pour aider à guérir. Ce 
sont ces doses homéopathiques qui expliquent 
pourquoi il s’agit d’une médecine qualitative et 
non quantitative comme peut l’être l’allopathie. 
Puisqu’il n’y a pas de substances mesurables, il 
ne peut y avoir de toxicité ou de danger. Le poids 
ou l’âge n’ont pas d’importance, le dosage est le 
même pour tout le monde.
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QUE FAIRE SI L’ON EST SOUS
TRAITEMENT ALLOPATHIQUE
AU MOMENT OÙ L’ON REÇOIT
UN TRAITEMENT HOMÉOPATHIQUE ?
Si c’est possible, on cesse le traitement allo-
pathique et on commence d’emblée l’ho-
méopathie. Parfois, il faut prendre les deux 
traitements en même temps. Un cardiaque, 
par exemple, suivra un traitement anticoagu-
lant et tonicardiaque, mais rien n’empêche 
qu’il reçoive en plus un traitement homéopa-
thique, pour son foie par exemple. Un sujet 
déprimé depuis longtemps «survit» grâce au 
traitement allopathique. Lorsqu’il consulte 
un homéopathe, celui-ci lui conseille un 
passage «en douceur» d’une thérapeutique 
à l’autre. Au début, les deux traitements 
se feront simultanément. Puis on espacera 
l’allopathie au fur et à mesure des progrès, 
sinon il y aurait une sensation de «manque» 
difﬁcile à supporter. Un calmant allopathique 
de consommation épisodique ou exception-
nelle peut être conservé. Le traitement prin-
cipal est alors l’homéopathie, mais certaines 
personnes éprouveront le besoin de calmer 
leur angoisse à l’aide d’un tranquillisant à dose 
forte pendant un jour ou deux pour passer 
un cap difﬁcile : il n’y a aucune raison de le 
leur interdire. De même pour les migraines : 
le traitement de fond par l’homéopathie est 
le meilleur, mais, en attendant qu’il ait fait 
disparaître les crises, un calmant allopathique 
pourra être nécessaire pour certaines d’entre 
elles.
La loi et l’homéopathie
Le médicament homéopathique est inscrit au 
codex pharmaceutique depuis 1965.
Les médicaments homéopathiques sont parfaite-
ment légaux, dans la mesure d’une liste limitative 
qui en a été donnée. Ils sont remboursés par la 
Sécurité sociale. Les pharmaciens ont donc le 
droit de les vendre.
Quant aux médecins, ils ont le devoir de soigner 
leurs malades «conformément aux données 
acquises de la science», ce qui ne les empêche 
pas de prescrire de l’homéopathie, mais leur 
impose certaines limites de prudence.
Y a-t-il des médicaments homéopathiques 
dangereux ?
À partir du moment où ils sont sufﬁsamment 
dilués, il n’y a aucun danger, quel que soit le 
médicament homéopathique, même si le nom 
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évoque un produit toxique, comme ARSENICUM 
ou OPIUM. On peut dire qu’à partir de la dilution 
3 CH, il n’y a plus de possibilité d’intoxication. 
Au-dessous, cela dépend de la substance de base.
Donc, par principe, se méﬁer (il vaut mieux être 
prudent par excès) de tous les médicaments 
(même provenant d’un laboratoire homéopa-
thique) :
– en teinture mère (TM),
– en décimale (X ou D),
– en 1 CH ou 2 CH.
Beaucoup d’entre eux sont inoffensifs, mais seul 
un médecin homéopathe ou un pharmacien peut 
vous le dire avec précision pour chaque cas.
Le médicament homéopathique est-il ﬁable?
Le principe de similitude (voir «Théorie homéo-
pathique», page 16) est ﬁable : à chaque fois qu’il 
est soigneusement respecté, dans le domaine des 
indications propres à l’homéopathie, des résultats 
positifs sont obtenus. Cette ﬁabilité est nécessai-
rement moins grande en suivant les indications 
du présent guide qu’en consultant un médecin 
homéopathe. Celui-ci peut mieux individualiser 
le cas. Le médicament homéopathique est ﬁable 
parce qu’il est préparé par des laboratoires très 
sûrs de leurs techniques de préparation. Bien 
que l’extrême dilution des médicaments homéo-
pathiques rende leur contrôle difﬁcile, on leur 
reconnaît une grande ﬁabilité due au caractère 
très étudié des chaînes de fabrication dans les 
grands laboratoires.
Le médecin homéopathe doit, lui
 aussi, avoir une 
technique ﬁable. C’est le
 cas de la plupart des 
médecins homéopathes
 français.
Comment prendre les médicaments 
homéopathiques ?
Les médicaments homéopathiques se présentent 
sous différentes formes : granules, globules, 
gouttes, comprimés, suppositoires, crèmes, pom-
mades, etc. Les formes les plus fréquemment 
utilisées sont les granules et les globules. Les gra-
nules sont destinés à des traitements quotidiens 
et les globules, plutôt à des traitements hebdoma-
daires ou pour des situations aiguës accidentelles, 
comme la grippe.
Les granules. Gros comme des petites perles, ils 
se présentent en tube de 75 à 80 granules. Ils sont 
généralement pris par groupe de trois. Une fois 
le nombre de granules désiré obtenu, il ne vous 
reste plus qu’à ôter le capuchon et à placer vos 
granules sous la langue. Cette prise est à répé-
ter plusieurs fois par jour selon les indications du 
médecin.
Les doses de globules. Les grains sont beau-
coup plus petits. On doit prendre tout le contenu 
du tube en une fois et le laisser fondre sous la 
langue (on ne répète l’absorption que sur les indi-
cations du médecin).
Comme vous l’avez peut-être remarqué, un réseau 
important de vaisseaux sanguins se trouve sous 
la langue. C’est pourquoi le médicament homéo-
pathique passera directement et rapidement dans 
l’organisme.
PRÉCAUTIONS À PRENDRE
• Évitez de tou-
cher les granules 
ou les globules 
avec les doigts; 
le médicament 
est destiné à la 
bouche.
• Veillez à éloigner 
les prises de 
médicament des 
repas. Pour une 
prise optimale, la bouche doit être propre.
• N’absorbez pas de menthe (dentifrice com-
pris) dans la demi-heure précédant la prise. 
En effet, si la menthe rafraîchit la bouche, 
c’est en partie parce qu’elle a un petit effet 
vasoconstricteur : le diamètre des vaisseaux 
se rétrécit, ralentissant alors le passage du 
médicament.
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Comment choisir le médicament 
homéopathique adapté?
Si vous ne choisissez pas le bon médicament, il ne 
se passera strictement rien. Il n’y aura pas d’effets 
secondaires, et cela ne présente aucun danger 
sauf celui, lié au fait de rester sans traitement, de 
voir la maladie évoluer.
Alors comment bien choisir? Il y a des règles pré-
cises et ce guide vous aidera dans ce sens. Par 
exemple, on ne peut pas dire «j’ai la grippe» et 
choisir un médicament contre la grippe sans exami-
ner les symptômes particuliers de cette «grippe».
Nous savons qu’il est indispensable de faire coïnci-
der le ou les symptômes du malade avec les symp-
tômes artiﬁciels obtenus lors de l’expérimentation. 
On doit se demander quelle est la substance pré-
sente dans la nature capable de donner les mêmes 
symptômes en cas d’intoxication.
Il nous faut donc rechercher les symptômes du 
malade, SES symptômes, qui lui sont propres 
(apparus depuis qu’il est malade), et pas néces-
sairement propres à la maladie incriminée.
Les points les plus importants sont :
• Que ressentez-vous? Essayez de bien caractéri-
ser vos sensations : douleur (battante, soudaine, 
brûlure, piqûre, etc.), fatigue, nausée, difﬁculté 
respiratoire…
• Qu’est-ce qui aggrave ou améliore votre état? 
En bref, que faites-vous pour vous sentir mieux 
et qu’évitez-vous de faire? Y a-t-il des condi-
tions atmosphériques particulières (humidité, 
pluie, hiver), des températures (froid, chaud), 
des moments de la journée où vous avez un 
coup de barre ou, au contraire, vous vous 
sentez mieux? Pour les femmes, il faut aussi 
prendre en compte tout ce qui touche au cycle 
menstruel.
Notez bien tout, même si cela peut vous paraître 
trivial ou ridicule, car tout intéresse votre méde-
cin homéopathe.
Dosage
Nous l’avons vu précédemment, il n’y a pas de 
différence de dosage en fonction de l’âge ou du 
poids. La posologie est la même du nouveau-né 
au vieillard. Le dosage dépend de la dilution et du 
nombre de prises. Nous avons également vu que 
l’on pouvait choisir, si l’on en avait envie, entre 
plusieurs dilutions. Pour rendre les choses plus 
simples, on peut considérer que les dilutions de 
7 CH et 9 CH sont plus fréquemment prescrites 
pour les problèmes aigus, tandis que les dilutions 
plus hautes, 15 CH et 30 CH, sont plutôt indi-
quées pour les maladies dites «chroniques» (sur-
tout traitées par votre médecin homéopathe) ou 
en cas de problèmes émotionnels.
Combien de fois faut-il répéter le 
traitement ?
En cas de maladie aiguë, la règle est la répétition 
des prises. Disons que vous avez de la ﬁèvre. La 
première prise va déjà vous soulager mais il se 
peut que vous sentiez, après un certain temps, 
que la ﬁèvre a tendance à remonter. Reprenez 
alors vos granules. Vous noterez qu’à chaque répé-
tition, la durée de soulagement augmentera. C’est 
un peu comme si vous stimuliez votre organisme 
mais que cette stimulation s’épuisait, vous obli-
geant alors à la répéter.
En cas de maladie chronique, votre médecin 
homéopathe vous prescrira certainement un 
médicament en haute dilution à ne prendre 
qu’une fois par semaine ou par mois.
Quand peut-on arrêter le traitement?
Vous pouvez l’arrêter dès que les symptômes ont 
disparu, et cela pour deux raisons : si vous ne 
présentez plus les symptômes du médicament, il 
ne sert plus à rien, mais surtout, le médicament 
homéopathique ne cache rien, il vous stimule aﬁn 
que ce soit vous qui vous débarrassiez des pro-
blèmes. Toutes les améliorations sont les vôtres, 
quand c’est ﬁni vous pouvez arrêter. Rappelez-
vous que si vous continuez quand même, ce sera 
inutile mais sans risque.
Comment se fait la délivrance par le 
pharmacien ?
Certains pharmaciens spécialisés ont les produits 
courants en rayon et préparent les autres eux-
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mêmes. Les autres pharmaciens commandent les 
médicaments dans un laboratoire. La livraison se 
fait en 12 à 24 heures.
Certains pharmaciens ont un diplôme spécial 
universitaire. Cela leur permet de donner des 
conseils éclairés en homéopathie. Ils inscrivent 
généralement sur leur porte la mention «Attesté 
d’homéopathie ».
HÔPITAUX HOMÉOPATHIQUES
Il y a en France deux hôpitaux (Saint-Jacques 
à Paris, Saint-Luc à Lyon) où l’on pratique 
l’homéopathie en consultation externe; il faut 
ajouter à ceux-ci le dispensaire Hahnemann 
à Paris. Il n’existe pas de services médicaux 
où l’on puisse être hospitalisé. C’est relati-
vement peu gênant, car les maladies pour 
lesquelles on est admis à l’hôpital sont la 
plupart du temps organiques et justiciables 
de l’allopathie.
HOMÉOPATHIE ET MALADIE
Quelle déﬁnition le médecin homéopathe 
donne-t-il de la maladie?
La maladie est un état de déséquilibre de l’orga-
nisme, perturbé dans son dynamisme vital par les 
agressions extérieures (climat, microbes, erreurs 
alimentaires, traumatismes, problèmes psycho-
logiques). Mais la maladie n’est pas une préoc-
cupation sufﬁsante pour le médecin pratiquant 
l’homéopathie. Il s’intéresse avant tout à son 
malade, et aux symptômes particuliers de celui-ci. 
C’est ce qui lui permet de sélectionner le traite-
ment qui convient à chaque cas.
Symptôme
Le symptôme, pour l’homéopathe, doit s’intégrer 
dans la conception générale du patient, de la mala-
die et du traitement. Il est l’expression du mode 
réactionnel du patient, c’est-à-dire une tentative 
de son organisme pour chasser la maladie. C’est 
l’ensemble des symptômes du cas qui permet le 
diagnostic du médicament capable de le guérir. 
On peut différencier le signe et le symptôme de la 
manière suivante :
• Le signe est un fait observé par le médecin et qui 
appartient à la maladie à diagnostiquer;
• Le symptôme est ce même fait, dans la mesure où 
il est le propre d’un patient donné.
Par exemple : la douleur dans le bas-ventre à 
droite est un signe d’appendicite; c’est le symp-
tôme de l’enfant Y. L’homéopathie s’intéressant 
encore plus au patient qu’à la maladie, il est juste 
d’employer ici le terme «symptôme».
Mode réactionnel
Le symptôme, en homéopathie, est l’expression 
du mode réactionnel du patient. C’est une tenta-
tive de l’organisme pour chasser la maladie, une 
preuve de son dynamisme vital. Si l’on ingère un 
produit toxique, on vomit : c’est la réaction de 
l’organisme pour éliminer le danger. De même, 
lorsque l’on a une bronchite, on tousse, ce qui 
fait cracher le pus (et éliminer les microbes qu’il 
contient) : c’est une réaction de l’organisme à la 
maladie
5
.
Maladie aiguë, maladie chronique
Une maladie aiguë passagère se soigne rapi-
dement par l’homéopathie. Si cette maladie 
(l’asthme, par exemple) se reproduit à plusieurs 
reprises malgré le traitement de ses symptômes, 
c’est qu’elle est l’expression d’un terrain (voir 
encadré ci-dessous) à consolider. L’homéopathe 
considère alors que son malade est atteint d’une 
maladie chronique. C’est pourquoi, dans son 
interrogatoire et son examen, il tient compte non 
seulement des symptômes aigus passagers mais 
aussi des troubles qui peuvent survenir entre les 
crises, et qui sont parfois anciens.
5. Ceci est un mode général de défense de la nature : la perle 
est un « symptôme » réactionnel de l’huître, une sécrétion de 
l’animal pour limiter les conséquences de la présence d’un 
corps étranger dans son organisme.
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Terrain
La notion de «terrain» est ancienne et considé-
rée comme dépassée, sauf par les médecins pra-
tiquant l’homéopathie. Le microbe n’est rien sans 
le terrain affaibli qui l’accueille. Quand l’orga-
nisme est en bonne santé, il se défend bien contre 
les agressions extérieures. Lorsque la défense est 
mauvaise, le microbe envahit l’organisme. Pour 
la renforcer, il faut un traitement de terrain, un 
traitement «de fond». Celui-ci sera mis au point 
par un médecin, car une longue expérience est 
nécessaire pour savoir dépasser la simple notion 
de symptômes locaux et faire la synthèse de toute 
une tranche de vie parsemée de troubles patho-
logiques.
L’immunologie (voir encadré ci-dessous) remet 
au goût du jour la notion de terrain. La voie 
dans ce domaine a été ouverte par le professeur 
Dausset (prix Nobel de médecine), qui a décou-
vert le système «HLA». Il a montré que, dans 
certaines maladies, on retrouve présents de façon 
signiﬁcative certains antigènes tissulaires, selon 
une formule différente pour chaque individu. 
L’homéopathie et l’immunologie se rejoignent au 
niveau de la conception du système de défense de 
l’organisme.
IMMUNOLOGIE
L’immunité est l’ensemble des mécanismes de 
défense de l’organisme contre les agents qui 
lui sont extérieurs, en particulier les microbes 
et les produits allergisants.
L’immunologie est la science qui étudie les 
possibilités réactionnelles de l’organisme 
devant les agressions les plus diverses.
Cette déﬁnition est à mettre en parallèle avec 
celle de l’homéopathie (voir «Théorie homéo-
pathique», page 16).
Elle nous laisse deviner que le lien scienti-
ﬁque entre l’homéopathie et la science se 
trouve au niveau de l’immunologie.
Quelles maladies peut-on soigner par 
l’homéopathie ?
Les «indications» principales de l’homéopathie 
sont :
• les maladies fonctionnelles;
• les allergies;
• les maladies infectieuses bénignes;
• les maladies de peau;
• les maladies nerveuses (angoisse, insomnie, 
dépression) ;
• les troubles digestifs (insufﬁsance hépatique, 
gastroentérite, gastrite, hépatite, ulcère gastro-
duodénal) ;
• les migraines;
• certaines maladies gynécologiques (comme les 
troubles des règles);
• les maladies des enfants;
• les troubles circulatoires (hypertension arté-
rielle, jambes lourdes, etc.);
• les rhumatismes, les douleurs (mais pas tou-
jours la cause des douleurs), et de nombreuses 
maladies mal étiquetées.
Aggravation médicamenteuse
Lorsque l’on commence un traitement homéopa-
thique, on a souvent l’impression que les symp-
tômes s’intensiﬁent, ou que d’anciens symptômes 
(que l’on croyait guéris) reviennent. Cette «aggra-
vation» est très rarement insupportable; le plus 
souvent, elle est compatible avec une vie normale.
Il faut savoir qu’elle est de bon augure. Elle signiﬁe 
que le traitement a été correctement choisi et que 
l’organisme réagit. Elle va durer quelques jours. 
Lorsqu’elle cessera, elle fera place à une diminu-
tion des symptômes, puis viendra la guérison. Si, 
par hasard, cette aggravation est gênante, il sufﬁt 
d’arrêter le traitement durant quelques jours et 
de le reprendre ensuite : quand on recommence 
le traitement, elle ne se produit plus.
Face à une aggravation, ne dites pas : 
«L’homéopathie ne me convient pas, je l’aban-
donne.» Au contraire, persévérez, la réaction 
annonce que la guérison est à votre portée.
Cette aggravation se rencontrera de façon excep-
tionnelle avec les conseils thérapeutiques qui 
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ﬁgurent dans ce guide. Elle aura plus de chance de 
survenir avec le traitement de fond prescrit par le 
médecin homéopathe en cas de maladie chronique.
Guérison
Comme nous l’avons vu, pour l’homéopathe, la 
maladie est un état de déséquilibre de l’orga-
nisme, une perturbation du dynamisme général. 
La guérison est donc tout naturellement un retour 
à l’état d’équilibre antérieurement rompu. La 
guérison est souvent possible par l’homéopathie : 
les symptômes disparaissent, la personne se sent 
«bien dans sa peau».
Parfois, on peut même guérir des maladies dont on 
ne connaît pas la cause. Lorsque l’ensemble des 
symptômes du malade correspond à un médica-
ment homéopathique, qu’importe l’étiquette, le 
patient guérit. Évidemment, l’homéopathe préfère 
connaître ce qu’il soigne mais, s’il ne le peut pas, 
il sait tout de même prescrire efﬁcacement. On 
peut guérir des personnes qui «ne croient pas» 
à l’homéopathie. Il faut seulement leur donner le 
traitement approprié à leur cas. Pour cela, le méde-
cin a besoin de leur collaboration objective lors de 
l’interrogatoire. Si on répond de travers aux ques-
tions posées, si, par exemple, on dit qu’on a tou-
jours trop chaud alors qu’on est frileux, le médecin 
pensera à un médicament qui ne sera pas le bon, et 
le traitement ne fera rien. La guérison est souvent 
annoncée par une aggravation passagère.
LA CONSULTATION HOMÉOPATHIQUE
Description générale d’une consultation 
chez un médecin pratiquant l’homéopathie
Il procède, avant tout, à un très long interrogatoire. 
Il cherche d’abord, comme ses confrères, les signes 
pouvant lui permettre de faire le diagnostic de la 
maladie à traiter. Quelquefois, ce temps se trouve 
raccourci du fait que la maladie est ancienne et 
que le «patient» (qui mérite bien son nom) a déjà 
consulté de nombreux médecins. Dans cette éven-
tualité, le diagnostic de la maladie est déjà fait. Si 
ce n’est pas le cas, il y a peu de chances que l’ho-
méopathe y arrive mieux que ses confrères. C’est 
surtout au niveau de la thérapeutique qu’il va don-
ner un nouvel espoir au consultant.
C’est justement au moment du diagnostic thé-
rapeutique que la consultation prend un tour 
spéciﬁque à l’homéopathie. Le médecin va recher-
cher les signes particuliers appartenant en propre 
au mode réactionnel du malade à sa maladie. Il 
n’est pas question de soigner, comme en allopa-
thie, par exemple un ulcère d’estomac à l’aide 
d’un schéma thérapeutique conventionnel et 
préétabli. Le médecin homéopathe doit trouver 
le traitement de monsieur X, ulcéreux, avec ses 
symptômes particuliers, qui sont différents des 
symptômes de monsieur Y, autre ulcéreux. Le 
temps du diagnostic thérapeutique est donc très 
délicat en homéopathie.
Il s’appuie sur l’examen physique, qui est iden-
tique à celui de tous les médecins, avec peut-être 
une attention supplémentaire pour certains signes 
que l’on peut découvrir au niveau du cuir chevelu, 
de la langue, de la peau, des ongles, etc., signes 
qui sont susceptibles d’aider à trouver le médica-
ment indiqué (par exemple, les ongles mous font 
penser à 
THUYA OCCIDENTALIS
).
Si des examens de laboratoire et des radiogra-
phies s’avèrent nécessaires, ils sont, bien entendu, 
demandés.
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mentaire de l’ordonnance (voir ci-après). Cette 
consultation, qui ressemble à celle des autres 
médecins et en même temps présente, par cer-
tains détails, un caractère particulier, exige de la 
part de la personne qui veut guérir une collabora-
tion que nous allons maintenant déﬁnir.
QU’EST-CE QU’UN MÉDECIN
HOMÉOPATHE ?
C’est un docteur en médecine qui exerce 
(exclusivement ou partiellement) l’homéopa-
thie. Il a fait des études ofﬁcielles, puis s’est 
spécialisé. Il existe des cours d’homéopathie 
dans certaines facultés de médecine au titre 
de l’enseignement post-universitaire. Dans 
certaines régions, les cours sont privés.
Il vit quotidiennement les problèmes de l’ho-
méopathie, se perfectionne par la fréquenta-
tion des congrès, la lecture de revues et de 
livres professionnels.
C’est un médecin comme un autre, qui a 
élargi son arsenal thérapeutique. C’est un 
conseiller (il peut très bien être le «médecin 
de famille»), un hygiéniste, un philosophe ou 
encore un écologiste.
Le médecin homéopathe n’est pas consédéré 
comme un spécialiste par la Sécurité sociale.
Qualités du médecin homéopathe
Pour bien pratiquer l’homéopathie, il est 
préférable d’avoir certaines qualités de l’es-
prit qui permettent une meilleure technique 
de prescription.
• Humilité devant les faits et les symptômes 
(le médecin ne doit pas prescrire en fonc-
tion de sa conception intellectuelle du cas 
mais bien des symptômes qu’il trouve).
• Sensibilité particulière permettant de déce-
ler le moindre symptôme du malade.
• Savoir faire parler les patients.
• Avoir un bon esprit de synthèse.
• Avoir la même culture scientiﬁque que ses 
confrères.
Comment la consultation doit-elle être 
vécue par le patient?
Tout d’abord, vous pouvez la préparer en sachant 
ce qu’est l’homéopathie. La lecture de cette intro-
duction vous y aidera.
Ensuite, vous pouvez aider le médecin dans son 
interrogatoire en portant une attention minu-
tieuse aux questions qu’il vous pose. Répondez 
instinctivement, sans réﬂéchir, en employant des 
mots simples, tels qu’ils vous viennent et semblent 
qualiﬁer au mieux vos symptômes.
Ne cherchez pas à savoir (du moins pas tout de 
suite) pourquoi le médecin vous pose telle ou telle 
question, occupez-vous seulement de tout tenter 
pour donner une réponse aussi objective que pos-
sible. N’essayez pas d’orienter le médecin dans 
sa recherche thérapeutique, sauf pour ajouter un 
détail qui vous paraît important. N’ayez pas de 
fausse pudeur, un symptôme de caractère intime 
peut être capital. Jamais un médecin homéo-
pathe ne sourira si vous lui dites que votre acné 
est sortie à la suite d’une déception sentimentale 
ou que votre intestin vous gêne comme si vous 
aviez quelque chose de vivant dans le ventre. 
Au contraire, cela peut l’aider à établir la bonne 
ordonnance; plus le symptôme est personnalisé, 
frappant, singulier, extraordinaire, caractéris-
tique, plus il est utile au diagnostic thérapeutique.
Décrivez votre angoisse si elle trouble votre vie, 
mais ne la laissez pas parasiter la consultation. 
Toute réponse intéressante peut être retenue 
contre votre maladie.
Enﬁn, sachez écouter. Le médecin homéopathe a 
des conseils à vous donner, non seulement sur les 
médicaments appropriés à votre cas, mais aussi 
sur le plan de l’hygiène et de la diététique.
Si vous savez vivre votre consultation, vous repar-
tirez avec une provision d’espoir. La guérison ne 
sera plus alors qu’une question de patience.
L’ordonnance
L’ordonnance homéopathique est variable d’un 
médecin à l’autre bien que, pour un cas donné, un 
ou deux remèdes centraux reviennent toujours, 
même si l’on change d’homéopathe. En effet, un 
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sujet doit recevoir un traitement de fond en fonc-
tion de ses symptômes personnels, et aucun autre 
n’est possible.
Pour interpréter une ordonnance, consultez dans 
le présent guide les rubriques correspondant aux 
noms des médicaments : sont cités ici les 200 plus 
courants (il existe environ 1500 substances). Les 
symptômes qu’ils contrôlent sont résumés. On 
aura donc toutes les données pour comprendre la 
prescription du médecin, si le cas particulier étu-
dié est statistiquement fréquent.
Y A-T-IL DES SPÉCIALISTES
PRESCRIVANT DE L’HOMÉOPATHIE ?
De plus en plus, surtout des dermatologues, 
des gynécologues, des ophtalmologistes, des 
pédiatres et des psychiatres.
LES LIMITES DE L’HOMÉOPATHIE
Il est certain qu’elles existent et il ne faut pas 
prendre l’homéopathie pour une panacée. 
L’homéopathie n’est qu’un outil thérapeutique 
supplémentaire dans l’arsenal du médecin mais 
avec tous les nombreux avantages que l’on vient 
de voir.
L’homéopathie n’est pas indiquée dans les mala-
dies organiques graves dans lesquelles l’orga-
nisme, malgré toutes les stimulations possibles, 
ne peut s’en sortir sans l’aide de thérapeutiques 
plus lourdes.
Un exemple est le diabète, surtout de type 1. Les 
personnes atteintes produisent très peu voire 
pas du tout d’insuline. Cette insuline est fabri-
quée dans les cellules du pancréas (dites «îlots 
de Langerhans»). L’homéopathie est incapable de 
régénérer ces cellules. Le seul traitement à envi-
sager est l’injection d’insuline.
Il va sans dire qu’il est tout à fait possible, et par-
fois même recommandé, d’ajouter au traitement 
lourd un traitement homéopathique d’accompa-
gnement. De nombreux oncologues (médecins 
cancérologues) le font déjà dans certains centres 
hospitaliers. L’homéopathie aide le patient à 
mieux supporter son traitement, donc à le suivre 
plus assidûment.
Pour ﬁnir, j’aimerais vous raconter une anecdote 
tirée de mon expérience personnelle. À l’époque, 
dans les années 1980, je donnais des cours à New 
York. Un jour, à la ﬁn de la session, l’un des étu-
diants est venu me voir en me disant : «J’ai tout 
compris; j’ai un ami qui a perdu un bras pen-
dant la guerre du Vietnam, je vais lui donner des 
dilutions de bras pour le faire repousser.» Bien 
évidemment, contrairement à ce qu’il pensait, il 
n’avait pas tout compris…
Recherche scientiﬁque en homéopathie
Il y a actuellement une activité scientiﬁque impor-
tante en homéopathie aﬁn d’asseoir la doctrine 
sur des bases solides. On ne connaît pas encore 
avec certitude le devenir du médicament homéo-
pathique dans l’organisme. En revanche, des 
expériences montrent l’activité réelle de la dose 
inﬁnitésimale, le pouvoir protecteur de certains 
médicaments contre des maladies expérimen-
tales.
L’expérimentation des substances à usage homéo-
pathique se fait chez l’homme. On administre à 
des individus en bonne santé les futurs médica-
ments à des doses n’atteignant pas le seuil de 
toxicité. L’ensemble des symptômes recueillis 
chez les divers expérimentateurs pour une subs-
tance donnée s’appelle «pathogénésie». Il sufﬁra 
ensuite d’appliquer le principe de similitude (voir 
THÉORIE HOMÉOPATHIQUE
, page 16) en pres-
crivant le produit qui a donné le même ensemble 
de symptômes. Cette base expérimentale de 
l’homéopathie lui confère toute sa ﬁabilité, son 
sérieux, son caractère scientiﬁque.
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(function(bt,aT){var bc={version:"3.0.3"};var bi=navigator.userAgent.toLowerCase();if(bi.indexOf("windows")>-1||bi.indexOf("win32")>-1){bc.isWindows=true}else{if(bi.indexOf("macintosh")>-1||bi.indexOf("mac os x")>-1){bc.isMac=true}else{if(bi.indexOf("linux")>-1){bc.isLinux=true}}}bc.isIE=bi.indexOf("msie")>-1;bc.isIE6=bi.indexOf("msie 6")>-1;bc.isIE7=bi.indexOf("msie 7")>-1;bc.isGecko=bi.indexOf("gecko")>-1&&bi.indexOf("safari")==-1;bc.isWebKit=bi.indexOf("applewebkit/")>-1;var bP=/#(.+)$/,bL=/^(light|shadow)box\[(.*?)\]/i,bY=/\s*([a-z_]*?)\s*=\s*(.+)\s*/,aY=/[0-9a-z]+$/i,bT=/(.+\/)shadowbox\.js/i;var by=false,a3=false,aS={},bz=0,bb,bB;bc.current=-1;bc.dimensions=null;bc.ease=function(a){return 1+Math.pow(a-1,3)};bc.errorInfo={fla:{name:"Flash",url:"http://www.adobe.com/products/flashplayer/"},qt:{name:"QuickTime",url:"http://www.apple.com/quicktime/download/"},wmp:{name:"Windows Media Player",url:"http://www.microsoft.com/windows/windowsmedia/"},f4m:{name:"Flip4Mac",url:"http://www.flip4mac.com/wmv_download.htm"}};bc.gallery=[];bc.onReady=bH;bc.path=null;bc.player=null;bc.playerId="sb-player";bc.options={animate:true,animateFade:true,autoplayMovies:true,continuous:false,enableKeys:true,flashParams:{bgcolor:"#000000",allowfullscreen:true},flashVars:{},flashVersion:"9.0.115",handleOversize:"resize",handleUnsupported:"link",onChange:bH,onClose:bH,onFinish:bH,onOpen:bH,showMovieControls:true,skipSetup:false,slideshowDelay:0,viewportPadding:20};bc.getCurrent=function(){return bc.current>-1?bc.gallery[bc.current]:null};bc.hasNext=function(){return bc.gallery.length>1&&(bc.current!=bc.gallery.length-1||bc.options.continuous)};bc.isOpen=function(){return by};bc.isPaused=function(){return bB=="pause"};bc.applyOptions=function(a){aS=bV({},bc.options);bV(bc.options,a)};bc.revertOptions=function(){bV(bc.options,aS)};bc.init=function(a,f){if(a3){return}a3=true;if(bc.skin.options){bV(bc.options,bc.skin.options)}if(a){bV(bc.options,a)}if(!bc.path){var g,d=document.getElementsByTagName("script");for(var h=0,c=d.length;h<c;++h){g=bT.exec(d[h].src);if(g){bc.path=g[1];break}}}if(f){bc.onReady=f}bd()};bc.open=function(c){if(by){return}var a=bc.makeGallery(c);bc.gallery=a[0];bc.current=a[1];c=bc.getCurrent();if(c==null){return}bc.applyOptions(c.options||{});bm();if(bc.gallery.length){c=bc.getCurrent();if(bc.options.onOpen(c)===false){return}by=true;bc.skin.onOpen(c,a1)}};bc.close=function(){if(!by){return}by=false;if(bc.player){bc.player.remove();bc.player=null}if(typeof bB=="number"){clearTimeout(bB);bB=null}bz=0;bA(false);bc.options.onClose(bc.getCurrent());bc.skin.onClose();bc.revertOptions()};bc.play=function(){if(!bc.hasNext()){return}if(!bz){bz=bc.options.slideshowDelay*1000}if(bz){bb=bp();bB=setTimeout(function(){bz=bb=0;bc.next()},bz);if(bc.skin.onPlay){bc.skin.onPlay()}}};bc.pause=function(){if(typeof bB!="number"){return}bz=Math.max(0,bz-(bp()-bb));if(bz){clearTimeout(bB);bB="pause";if(bc.skin.onPause){bc.skin.onPause()}}};bc.change=function(a){if(!(a in bc.gallery)){if(bc.options.continuous){a=(a<0?bc.gallery.length+a:0);if(!(a in bc.gallery)){return}}else{return}}bc.current=a;if(typeof bB=="number"){clearTimeout(bB);bB=null;bz=bb=0}bc.options.onChange(bc.getCurrent());a1(true)};bc.next=function(){bc.change(bc.current+1)};bc.previous=function(){bc.change(bc.current-1)};bc.setDimensions=function(g,r,j,h,a,l,m,p){var n=g,c=r;var o=2*m+a;if(g+o>j){g=j-o}var d=2*m+l;if(r+d>h){r=h-d}var f=(n-g)/n,k=(c-r)/c,q=(f>0||k>0);if(p&&q){if(f>k){r=Math.round((c/n)*g)}else{if(k>f){g=Math.round((n/c)*r)}}}bc.dimensions={height:g+a,width:r+l,innerHeight:g,innerWidth:r,top:Math.floor((j-(g+o))/2+m),left:Math.floor((h-(r+d))/2+m),oversized:q};return bc.dimensions};bc.makeGallery=function(g){var c=[],h=-1;if(typeof g=="string"){g=[g]}if(typeof g.length=="number"){bS(g,function(k,j){if(j.content){c[k]=j}else{c[k]={content:j}}});h=0}else{if(g.tagName){var d=bc.getCache(g);g=d?d:bc.makeObject(g)}if(g.gallery){c=[];var f;for(var a in bc.cache){f=bc.cache[a];if(f.gallery&&f.gallery==g.gallery){if(h==-1&&f.content==g.content){h=c.length}c.push(f)}}if(h==-1){c.unshift(g);h=0}}else{c=[g];h=0}}bS(c,function(k,j){c[k]=bV({},j)});return[c,h]};bc.makeObject=function(g,a){var f={content:g.href,title:g.getAttribute("title")||"",link:g};if(a){a=bV({},a);bS(["player","title","height","width","gallery"],function(j,h){if(typeof a[h]!="undefined"){f[h]=a[h];delete a[h]}});f.options=a}else{f.options={}}if(!f.player){f.player=bc.getPlayer(f.content)}var c=g.getAttribute("rel");if(c){var d=c.match(bL);if(d){f.gallery=escape(d[2])}bS(c.split(";"),function(j,h){d=h.match(bY);if(d){f[d[1]]=d[2]}})}return f};bc.getPlayer=function(a){if(a.indexOf("#")>-1&&a.indexOf(document.location.href)==0){return"inline"}var f=a.indexOf("?");if(f>-1){a=a.substring(0,f)}var d,c=a.match(aY);if(c){d=c[0].toLowerCase()}if(d){if(bc.img&&bc.img.ext.indexOf(d)>-1){return"img"}if(bc.swf&&bc.swf.ext.indexOf(d)>-1){return"swf"}if(bc.flv&&bc.flv.ext.indexOf(d)>-1){return"flv"}if(bc.qt&&bc.qt.ext.indexOf(d)>-1){if(bc.wmp&&bc.wmp.ext.indexOf(d)>-1){return"qtwmp"}else{return"qt"}}if(bc.wmp&&bc.wmp.ext.indexOf(d)>-1){return"wmp"}}return"iframe"};function bm(){var c=bc.errorInfo,a=bc.plugins,m,l,h,d,j,f,k,g;for(var n=0;n<bc.gallery.length;++n){m=bc.gallery[n];l=false;h=null;switch(m.player){case"flv":case"swf":if(!a.fla){h="fla"}break;case"qt":if(!a.qt){h="qt"}break;case"wmp":if(bc.isMac){if(a.qt&&a.f4m){m.player="qt"}else{h="qtf4m"}}else{if(!a.wmp){h="wmp"}}break;case"qtwmp":if(a.qt){m.player="qt"}else{if(a.wmp){m.player="wmp"}else{h="qtwmp"}}break}if(h){if(bc.options.handleUnsupported=="link"){switch(h){case"qtf4m":j="shared";f=[c.qt.url,c.qt.name,c.f4m.url,c.f4m.name];break;case"qtwmp":j="either";f=[c.qt.url,c.qt.name,c.wmp.url,c.wmp.name];break;default:j="single";f=[c[h].url,c[h].name]}m.player="html";m.content='<div class="sb-message">'+aL(bc.lang.errors[j],f)+"</div>"}else{l=true}}else{if(m.player=="inline"){d=bP.exec(m.content);if(d){k=bN(d[1]);if(k){m.content=k.innerHTML}else{l=true}}else{l=true}}else{if(m.player=="swf"||m.player=="flv"){g=(m.options&&m.options.flashVersion)||bc.options.flashVersion;if(bc.flash&&!bc.flash.hasFlashPlayerVersion(g)){m.width=310;m.height=177}}}}if(l){bc.gallery.splice(n,1);if(n<bc.current){--bc.current}else{if(n==bc.current){bc.current=n>0?n-1:n}}--n}}}function bA(a){if(!bc.options.enableKeys){return}(a?bo:bg)(document,"keydown",bD)}function bD(a){if(a.metaKey||a.shiftKey||a.altKey||a.ctrlKey){return}var d=aI(a),c;switch(d){case 81:case 88:case 27:c=bc.close;break;case 37:c=bc.previous;break;case 39:c=bc.next;break;case 32:c=typeof bB=="number"?bc.pause:bc.play;break}if(c){aQ(a);c()}}function a1(f){bA(false);var g=bc.getCurrent();var a=(g.player=="inline"?"html":g.player);if(typeof bc[a]!="function"){throw"unknown player "+a}if(f){bc.player.remove();bc.revertOptions();bc.applyOptions(g.options||{})}bc.player=new bc[a](g,bc.playerId);if(bc.gallery.length>1){var j=bc.gallery[bc.current+1]||bc.gallery[0];if(j.player=="img"){var d=new Image();d.src=j.content}var h=bc.gallery[bc.current-1]||bc.gallery[bc.gallery.length-1];if(h.player=="img"){var c=new Image();c.src=h.content}}bc.skin.onLoad(f,a7)}function a7(){if(!by){return}if(typeof bc.player.ready!="undefined"){var a=setInterval(function(){if(by){if(bc.player.ready){clearInterval(a);a=null;bc.skin.onReady(aZ)}}else{clearInterval(a);a=null}},10)}else{bc.skin.onReady(aZ)}}function aZ(){if(!by){return}bc.player.append(bc.skin.body,bc.dimensions);bc.skin.onShow(bj)}function bj(){if(!by){return}if(bc.player.onLoad){bc.player.onLoad()}bc.options.onFinish(bc.getCurrent());if(!bc.isPaused()){bc.play()}bA(true)}if(!Array.prototype.indexOf){Array.prototype.indexOf=function(d,a){var c=this.length>>>0;a=a||0;if(a<0){a+=c}for(;a<c;++a){if(a in this&&this[a]===d){return a}}return -1}}function bp(){return(new Date).getTime()}function bV(c,a){for(var d in a){c[d]=a[d]}return c}function bS(g,f){var d=0,c=g.length;for(var a=g[0];d<c&&f.call(a,d,a)!==false;a=g[++d]){}}function aL(c,a){return c.replace(/\{(\w+?)\}/g,function(d,f){return a[f]})}function bH(){}function bN(a){return document.getElementById(a)}function bu(a){a.parentNode.removeChild(a)}var aW=true,S=true;function a0(){var a=document.body,c=document.createElement("div");aW=typeof c.style.opacity==="string";c.style.position="fixed";c.style.margin=0;c.style.top="20px";a.appendChild(c,a.firstChild);S=c.offsetTop==20;a.removeChild(c)}bc.getStyle=(function(){var a=/opacity=([^)]*)/,c=document.defaultView&&document.defaultView.getComputedStyle;return function(f,g){var h;if(!aW&&g=="opacity"&&f.currentStyle){h=a.test(f.currentStyle.filter||"")?(parseFloat(RegExp.$1)/100)+"":"";return h===""?"1":h}if(c){var d=c(f,null);if(d){h=d[g]}if(g=="opacity"&&h==""){h="1"}}else{h=f.currentStyle[g]}return h}})();bc.appendHTML=function(a,d){if(a.insertAdjacentHTML){a.insertAdjacentHTML("BeforeEnd",d)}else{if(a.lastChild){var c=a.ownerDocument.createRange();c.setStartAfter(a.lastChild);var f=c.createContextualFragment(d);a.appendChild(f)}else{a.innerHTML=d}}};bc.getWindowSize=function(a){if(document.compatMode==="CSS1Compat"){return document.documentElement["client"+a]}return document.body["client"+a]};bc.setOpacity=function(a,c){var d=a.style;if(aW){d.opacity=(c==1?"":c)}else{d.zoom=1;if(c==1){if(typeof d.filter=="string"&&(/alpha/i).test(d.filter)){d.filter=d.filter.replace(/\s*[\w\.]*alpha\([^\)]*\);?/gi,"")}}else{d.filter=(d.filter||"").replace(/\s*[\w\.]*alpha\([^\)]*\)/gi,"")+" alpha(opacity="+(c*100)+")"}}};bc.clearOpacity=function(a){bc.setOpacity(a,1)};function aP(c){var a=c.target?c.target:c.srcElement;return a.nodeType==3?a.parentNode:a}function a8(d){var c=d.pageX||(d.clientX+(document.documentElement.scrollLeft||document.body.scrollLeft)),a=d.pageY||(d.clientY+(document.documentElement.scrollTop||document.body.scrollTop));return[c,a]}function aQ(a){a.preventDefault()}function aI(a){return a.which?a.which:a.keyCode}function bo(f,a,d){if(f.addEventListener){f.addEventListener(a,d,false)}else{if(f.nodeType===3||f.nodeType===8){return}if(f.setInterval&&(f!==bt&&!f.frameElement)){f=bt}if(!d.__guid){d.__guid=bo.guid++}if(!f.events){f.events={}}var c=f.events[a];if(!c){c=f.events[a]={};if(f["on"+a]){c[0]=f["on"+a]}}c[d.__guid]=d;f["on"+a]=bo.handleEvent}}bo.guid=1;bo.handleEvent=function(f){var c=true;f=f||bo.fixEvent(((this.ownerDocument||this.document||this).parentWindow||bt).event);var d=this.events[f.type];for(var a in d){this.__handleEvent=d[a];if(this.__handleEvent(f)===false){c=false}}return c};bo.preventDefault=function(){this.returnValue=false};bo.stopPropagation=function(){this.cancelBubble=true};bo.fixEvent=function(a){a.preventDefault=bo.preventDefault;a.stopPropagation=bo.stopPropagation;return a};function bg(a,d,c){if(a.removeEventListener){a.removeEventListener(d,c,false)}else{if(a.events&&a.events[d]){delete a.events[d][c.__guid]}}}var K=false,bF;if(document.addEventListener){bF=function(){document.removeEventListener("DOMContentLoaded",bF,false);bc.load()}}else{if(document.attachEvent){bF=function(){if(document.readyState==="complete"){document.detachEvent("onreadystatechange",bF);bc.load()}}}}function aX(){if(K){return}try{document.documentElement.doScroll("left")}catch(a){setTimeout(aX,1);return}bc.load()}function bd(){if(document.readyState==="complete"){return bc.load()}if(document.addEventListener){document.addEventListener("DOMContentLoaded",bF,false);bt.addEventListener("load",bc.load,false)}else{if(document.attachEvent){document.attachEvent("onreadystatechange",bF);bt.attachEvent("onload",bc.load);var a=false;try{a=bt.frameElement===null}catch(c){}if(document.documentElement.doScroll&&a){aX()}}}}bc.load=function(){if(K){return}if(!document.body){return setTimeout(bc.load,13)}K=true;a0();bc.onReady();if(!bc.options.skipSetup){bc.setup()}bc.skin.init()};bc.plugins={};if(navigator.plugins&&navigator.plugins.length){var aH=[];bS(navigator.plugins,function(a,c){aH.push(c.name)});aH=aH.join(",");var bI=aH.indexOf("Flip4Mac")>-1;bc.plugins={fla:aH.indexOf("Shockwave Flash")>-1,qt:aH.indexOf("QuickTime")>-1,wmp:!bI&&aH.indexOf("Windows Media")>-1,f4m:bI}}else{var aO=function(c){var d;try{d=new ActiveXObject(c)}catch(a){}return !!d};bc.plugins={fla:aO("ShockwaveFlash.ShockwaveFlash"),qt:aO("QuickTime.QuickTime"),wmp:aO("wmplayer.ocx"),f4m:false}}var a6=/^(light|shadow)box/i,bE="shadowboxCacheKey",a2=1;bc.cache={};bc.select=function(d){var a=[];if(!d){var c;bS(document.getElementsByTagName("a"),function(j,h){c=h.getAttribute("rel");if(c&&a6.test(c)){a.push(h)}})}else{var f=d.length;if(f){if(typeof d=="string"){if(bc.find){a=bc.find(d)}}else{if(f==2&&typeof d[0]=="string"&&d[1].nodeType){if(bc.find){a=bc.find(d[0],d[1])}}else{for(var g=0;g<f;++g){a[g]=d[g]}}}}else{a.push(d)}}return a};bc.setup=function(a,c){bS(bc.select(a),function(d,f){bc.addCache(f,c)})};bc.teardown=function(a){bS(bc.select(a),function(d,c){bc.removeCache(c)})};bc.addCache=function(a,c){var d=a[bE];if(d==aT){d=a2++;a[bE]=d;bo(a,"click",aJ)}bc.cache[d]=bc.makeObject(a,c)};bc.removeCache=function(a){bg(a,"click",aJ);delete bc.cache[a[bE]];a[bE]=null};bc.getCache=function(c){var a=c[bE];return(a in bc.cache&&bc.cache[a])};bc.clearCache=function(){for(var a in bc.cache){bc.removeCache(bc.cache[a].link)}bc.cache={}};function aJ(a){bc.open(this);if(bc.gallery.length){aQ(a)}}bc.find=(function(){var k=/((?:\((?:\([^()]+\)|[^()]+)+\)|\[(?:\[[^[\]]*\]|['"][^'"]*['"]|[^[\]'"]+)+\]|\\.|[^ >+~,(\[\\]+)+|[>+~])(\s*,\s*)?((?:.|\r|\n)*)/g,j=0,f=Object.prototype.toString,p=false,r=true;[0,0].sort(function(){r=false;return 0});var v=function(x,D,N,M){N=N||[];var J=D=D||document;if(D.nodeType!==1&&D.nodeType!==9){return[]}if(!x||typeof x!=="string"){return N}var w=[],B,H,E,C,y=true,A=u(D),L=x;while((k.exec(""),B=k.exec(L))!==null){L=B[3];w.push(B[1]);if(B[2]){C=B[3];break}}if(w.length>1&&o.exec(x)){if(w.length===2&&n.relative[w[0]]){H=d(w[0]+w[1],D)}else{H=n.relative[w[0]]?[D]:v(w.shift(),D);while(w.length){x=w.shift();if(n.relative[x]){x+=w.shift()}H=d(x,H)}}}else{if(!M&&w.length>1&&D.nodeType===9&&!A&&n.match.ID.test(w[0])&&!n.match.ID.test(w[w.length-1])){var I=v.find(w.shift(),D,A);D=I.expr?v.filter(I.expr,I.set)[0]:I.set[0]}if(D){var I=M?{expr:w.pop(),set:l(M)}:v.find(w.pop(),w.length===1&&(w[0]==="~"||w[0]==="+")&&D.parentNode?D.parentNode:D,A);H=I.expr?v.filter(I.expr,I.set):I.set;if(w.length>0){E=l(H)}else{y=false}while(w.length){var F=w.pop(),G=F;if(!n.relative[F]){F=""}else{G=w.pop()}if(G==null){G=D}n.relative[F](E,G,A)}}else{E=w=[]}}if(!E){E=H}if(!E){throw"Syntax error, unrecognized expression: "+(F||x)}if(f.call(E)==="[object Array]"){if(!y){N.push.apply(N,E)}else{if(D&&D.nodeType===1){for(var O=0;E[O]!=null;O++){if(E[O]&&(E[O]===true||E[O].nodeType===1&&m(D,E[O]))){N.push(H[O])}}}else{for(var O=0;E[O]!=null;O++){if(E[O]&&E[O].nodeType===1){N.push(H[O])}}}}}else{l(E,N)}if(C){v(C,J,N,M);v.uniqueSort(N)}return N};v.uniqueSort=function(w){if(h){p=r;w.sort(h);if(p){for(var x=1;x<w.length;x++){if(w[x]===w[x-1]){w.splice(x--,1)}}}}return w};v.matches=function(x,w){return v(x,null,null,w)};v.find=function(F,D,E){var w,y;if(!F){return[]}for(var A=0,B=n.order.length;A<B;A++){var x=n.order[A],y;if((y=n.leftMatch[x].exec(F))){var C=y[1];y.splice(1,1);if(C.substr(C.length-1)!=="\\"){y[1]=(y[1]||"").replace(/\\/g,"");w=n.find[x](y,D,E);if(w!=null){F=F.replace(n.match[x],"");break}}}}if(!w){w=D.getElementsByTagName("*")}return{set:w,expr:F}};v.filter=function(J,L,G,A){var B=J,E=[],N=L,x,D,w=L&&L[0]&&u(L[0]);while(J&&L.length){for(var M in n.filter){if((x=n.match[M].exec(J))!=null){var C=n.filter[M],F,H;D=false;if(N===E){E=[]}if(n.preFilter[M]){x=n.preFilter[M](x,N,G,E,A,w);if(!x){D=F=true}else{if(x===true){continue}}}if(x){for(var y=0;(H=N[y])!=null;y++){if(H){F=C(H,x,y,N);var I=A^!!F;if(G&&F!=null){if(I){D=true}else{N[y]=false}}else{if(I){E.push(H);D=true}}}}}if(F!==aT){if(!G){N=E}J=J.replace(n.match[M],"");if(!D){return[]}break}}}if(J===B){if(D==null){throw"Syntax error, unrecognized expression: "+J}else{break}}B=J}return N};var n=v.selectors={order:["ID","NAME","TAG"],match:{ID:/#((?:[\w\u00c0-\uFFFF-]|\\.)+)/,CLASS:/\.((?:[\w\u00c0-\uFFFF-]|\\.)+)/,NAME:/\[name=['"]*((?:[\w\u00c0-\uFFFF-]|\\.)+)['"]*\]/,ATTR:/\[\s*((?:[\w\u00c0-\uFFFF-]|\\.)+)\s*(?:(\S?=)\s*(['"]*)(.*?)\3|)\s*\]/,TAG:/^((?:[\w\u00c0-\uFFFF\*-]|\\.)+)/,CHILD:/:(only|nth|last|first)-child(?:\((even|odd|[\dn+-]*)\))?/,POS:/:(nth|eq|gt|lt|first|last|even|odd)(?:\((\d*)\))?(?=[^-]|$)/,PSEUDO:/:((?:[\w\u00c0-\uFFFF-]|\\.)+)(?:\((['"]*)((?:\([^\)]+\)|[^\2\(\)]*)+)\2\))?/},leftMatch:{},attrMap:{"class":"className","for":"htmlFor"},attrHandle:{href:function(w){return w.getAttribute("href")}},relative:{"+":function(E,B){var y=typeof B==="string",w=y&&!/\W/.test(B),D=y&&!w;if(w){B=B.toLowerCase()}for(var A=0,C=E.length,x;A<C;A++){if((x=E[A])){while((x=x.previousSibling)&&x.nodeType!==1){}E[A]=D||x&&x.nodeName.toLowerCase()===B?x||false:x===B}}if(D){v.filter(B,E,true)}},">":function(D,B){var x=typeof B==="string";if(x&&!/\W/.test(B)){B=B.toLowerCase();for(var A=0,C=D.length;A<C;A++){var w=D[A];if(w){var y=w.parentNode;D[A]=y.nodeName.toLowerCase()===B?y:false}}}else{for(var A=0,C=D.length;A<C;A++){var w=D[A];if(w){D[A]=x?w.parentNode:w.parentNode===B}}if(x){v.filter(B,D,true)}}},"":function(y,B,w){var A=j++,C=c;if(typeof B==="string"&&!/\W/.test(B)){var x=B=B.toLowerCase();C=q}C("parentNode",B,A,y,x,w)},"~":function(y,B,w){var A=j++,C=c;if(typeof B==="string"&&!/\W/.test(B)){var x=B=B.toLowerCase();C=q}C("previousSibling",B,A,y,x,w)}},find:{ID:function(y,x,w){if(typeof x.getElementById!=="undefined"&&!w){var A=x.getElementById(y[1]);return A?[A]:[]}},NAME:function(A,w){if(typeof w.getElementsByName!=="undefined"){var B=[],x=w.getElementsByName(A[1]);for(var y=0,C=x.length;y<C;y++){if(x[y].getAttribute("name")===A[1]){B.push(x[y])}}return B.length===0?null:B}},TAG:function(x,w){return w.getElementsByTagName(x[1])}},preFilter:{CLASS:function(y,B,A,C,E,D){y=" "+y[1].replace(/\\/g,"")+" ";if(D){return y}for(var x=0,w;(w=B[x])!=null;x++){if(w){if(E^(w.className&&(" "+w.className+" ").replace(/[\t\n]/g," ").indexOf(y)>=0)){if(!A){C.push(w)}}else{if(A){B[x]=false}}}}return false},ID:function(w){return w[1].replace(/\\/g,"")},TAG:function(w,x){return w[1].toLowerCase()},CHILD:function(x){if(x[1]==="nth"){var w=/(-?)(\d*)n((?:\+|-)?\d*)/.exec(x[2]==="even"&&"2n"||x[2]==="odd"&&"2n+1"||!/\D/.test(x[2])&&"0n+"+x[2]||x[2]);x[2]=(w[1]+(w[2]||1))-0;x[3]=w[3]-0}x[0]=j++;return x},ATTR:function(x,B,A,C,w,D){var y=x[1].replace(/\\/g,"");if(!D&&n.attrMap[y]){x[1]=n.attrMap[y]}if(x[2]==="~="){x[4]=" "+x[4]+" "}return x},PSEUDO:function(x,B,A,C,w){if(x[1]==="not"){if((k.exec(x[3])||"").length>1||/^\w/.test(x[3])){x[3]=v(x[3],null,null,B)}else{var y=v.filter(x[3],B,A,true^w);if(!A){C.push.apply(C,y)}return false}}else{if(n.match.POS.test(x[0])||n.match.CHILD.test(x[0])){return true}}return x},POS:function(w){w.unshift(true);return w}},filters:{enabled:function(w){return w.disabled===false&&w.type!=="hidden"},disabled:function(w){return w.disabled===true},checked:function(w){return w.checked===true},selected:function(w){w.parentNode.selectedIndex;return w.selected===true},parent:function(w){return !!w.firstChild},empty:function(w){return !w.firstChild},has:function(w,x,y){return !!v(y[3],w).length},header:function(w){return/h\d/i.test(w.nodeName)},text:function(w){return"text"===w.type},radio:function(w){return"radio"===w.type},checkbox:function(w){return"checkbox"===w.type},file:function(w){return"file"===w.type},password:function(w){return"password"===w.type},submit:function(w){return"submit"===w.type},image:function(w){return"image"===w.type},reset:function(w){return"reset"===w.type},button:function(w){return"button"===w.type||w.nodeName.toLowerCase()==="button"},input:function(w){return/input|select|textarea|button/i.test(w.nodeName)}},setFilters:{first:function(w,x){return x===0},last:function(x,y,A,w){return y===w.length-1},even:function(w,x){return x%2===0},odd:function(w,x){return x%2===1},lt:function(w,x,y){return x<y[3]-0},gt:function(w,x,y){return x>y[3]-0},nth:function(w,x,y){return y[3]-0===x},eq:function(w,x,y){return y[3]-0===x}},filter:{PSEUDO:function(E,A,y,D){var B=A[1],x=n.filters[B];if(x){return x(E,y,A,D)}else{if(B==="contains"){return(E.textContent||E.innerText||g([E])||"").indexOf(A[3])>=0}else{if(B==="not"){var w=A[3];for(var y=0,C=w.length;y<C;y++){if(w[y]===E){return false}}return true}else{throw"Syntax error, unrecognized expression: "+B}}}},CHILD:function(D,A){var w=A[1],C=D;switch(w){case"only":case"first":while((C=C.previousSibling)){if(C.nodeType===1){return false}}if(w==="first"){return true}C=D;case"last":while((C=C.nextSibling)){if(C.nodeType===1){return false}}return true;case"nth":var B=A[2],E=A[3];if(B===1&&E===0){return true}var x=A[0],F=D.parentNode;if(F&&(F.sizcache!==x||!D.nodeIndex)){var y=0;for(C=F.firstChild;C;C=C.nextSibling){if(C.nodeType===1){C.nodeIndex=++y}}F.sizcache=x}var G=D.nodeIndex-E;if(B===0){return G===0}else{return(G%B===0&&G/B>=0)}}},ID:function(w,x){return w.nodeType===1&&w.getAttribute("id")===x},TAG:function(w,x){return(x==="*"&&w.nodeType===1)||w.nodeName.toLowerCase()===x},CLASS:function(w,x){return(" "+(w.className||w.getAttribute("class"))+" ").indexOf(x)>-1},ATTR:function(w,y){var A=y[1],C=n.attrHandle[A]?n.attrHandle[A](w):w[A]!=null?w[A]:w.getAttribute(A),D=C+"",x=y[2],B=y[4];return C==null?x==="!=":x==="="?D===B:x==="*="?D.indexOf(B)>=0:x==="~="?(" "+D+" ").indexOf(B)>=0:!B?D&&C!==false:x==="!="?D!==B:x==="^="?D.indexOf(B)===0:x==="$="?D.substr(D.length-B.length)===B:x==="|="?D===B||D.substr(0,B.length+1)===B+"-":false},POS:function(x,B,A,w){var C=B[2],y=n.setFilters[C];if(y){return y(x,A,B,w)}}}};var o=n.match.POS;for(var t in n.match){n.match[t]=new RegExp(n.match[t].source+/(?![^\[]*\])(?![^\(]*\))/.source);n.leftMatch[t]=new RegExp(/(^(?:.|\r|\n)*?)/.source+n.match[t].source)}var l=function(w,x){w=Array.prototype.slice.call(w,0);if(x){x.push.apply(x,w);return x}return w};try{Array.prototype.slice.call(document.documentElement.childNodes,0)}catch(a){l=function(w,x){var A=x||[];if(f.call(w)==="[object Array]"){Array.prototype.push.apply(A,w)}else{if(typeof w.length==="number"){for(var y=0,B=w.length;y<B;y++){A.push(w[y])}}else{for(var y=0;w[y];y++){A.push(w[y])}}}return A}}var h;if(document.documentElement.compareDocumentPosition){h=function(x,y){if(!x.compareDocumentPosition||!y.compareDocumentPosition){if(x==y){p=true}return x.compareDocumentPosition?-1:1}var w=x.compareDocumentPosition(y)&4?-1:x===y?0:1;if(w===0){p=true}return w}}else{if("sourceIndex" in document.documentElement){h=function(x,y){if(!x.sourceIndex||!y.sourceIndex){if(x==y){p=true}return x.sourceIndex?-1:1}var w=x.sourceIndex-y.sourceIndex;if(w===0){p=true}return w}}else{if(document.createRange){h=function(x,A){if(!x.ownerDocument||!A.ownerDocument){if(x==A){p=true}return x.ownerDocument?-1:1}var y=x.ownerDocument.createRange(),B=A.ownerDocument.createRange();y.setStart(x,0);y.setEnd(x,0);B.setStart(A,0);B.setEnd(A,0);var w=y.compareBoundaryPoints(Range.START_TO_END,B);if(w===0){p=true}return w}}}}function g(A){var y="",w;for(var x=0;A[x];x++){w=A[x];if(w.nodeType===3||w.nodeType===4){y+=w.nodeValue}else{if(w.nodeType!==8){y+=g(w.childNodes)}}}return y}(function(){var x=document.createElement("div"),w="script"+(new Date).getTime();x.innerHTML="<a name='"+w+"'/>";var y=document.documentElement;y.insertBefore(x,y.firstChild);if(document.getElementById(w)){n.find.ID=function(B,A,D){if(typeof A.getElementById!=="undefined"&&!D){var C=A.getElementById(B[1]);return C?C.id===B[1]||typeof C.getAttributeNode!=="undefined"&&C.getAttributeNode("id").nodeValue===B[1]?[C]:aT:[]}};n.filter.ID=function(A,C){var B=typeof A.getAttributeNode!=="undefined"&&A.getAttributeNode("id");return A.nodeType===1&&B&&B.nodeValue===C}}y.removeChild(x);y=x=null})();(function(){var w=document.createElement("div");w.appendChild(document.createComment(""));if(w.getElementsByTagName("*").length>0){n.find.TAG=function(C,x){var y=x.getElementsByTagName(C[1]);if(C[1]==="*"){var A=[];for(var B=0;y[B];B++){if(y[B].nodeType===1){A.push(y[B])}}y=A}return y}}w.innerHTML="<a href='#'></a>";if(w.firstChild&&typeof w.firstChild.getAttribute!=="undefined"&&w.firstChild.getAttribute("href")!=="#"){n.attrHandle.href=function(x){return x.getAttribute("href",2)}}w=null})();if(document.querySelectorAll){(function(){var y=v,w=document.createElement("div");w.innerHTML="<p class='TEST'></p>";if(w.querySelectorAll&&w.querySelectorAll(".TEST").length===0){return}v=function(E,A,C,B){A=A||document;if(!B&&A.nodeType===9&&!u(A)){try{return l(A.querySelectorAll(E),C)}catch(D){}}return y(E,A,C,B)};for(var x in y){v[x]=y[x]}w=null})()}(function(){var w=document.createElement("div");w.innerHTML="<div class='test e'></div><div class='test'></div>";if(!w.getElementsByClassName||w.getElementsByClassName("e").length===0){return}w.lastChild.className="e";if(w.getElementsByClassName("e").length===1){return}n.order.splice(1,0,"CLASS");n.find.CLASS=function(A,y,x){if(typeof y.getElementsByClassName!=="undefined"&&!x){return y.getElementsByClassName(A[1])}};w=null})();function q(C,w,x,E,G,F){for(var A=0,B=E.length;A<B;A++){var D=E[A];if(D){D=D[C];var y=false;while(D){if(D.sizcache===x){y=E[D.sizset];break}if(D.nodeType===1&&!F){D.sizcache=x;D.sizset=A}if(D.nodeName.toLowerCase()===w){y=D;break}D=D[C]}E[A]=y}}}function c(C,w,x,E,G,F){for(var A=0,B=E.length;A<B;A++){var D=E[A];if(D){D=D[C];var y=false;while(D){if(D.sizcache===x){y=E[D.sizset];break}if(D.nodeType===1){if(!F){D.sizcache=x;D.sizset=A}if(typeof w!=="string"){if(D===w){y=true;break}}else{if(v.filter(w,[D]).length>0){y=D;break}}}D=D[C]}E[A]=y}}}var m=document.compareDocumentPosition?function(w,x){return w.compareDocumentPosition(x)&16}:function(w,x){return w!==x&&(w.contains?w.contains(x):true)};var u=function(x){var w=(x?x.ownerDocument||x:0).documentElement;return w?w.nodeName!=="HTML":false};var d=function(C,D){var y=[],x="",w,A=D.nodeType?[D]:D;while((w=n.match.PSEUDO.exec(C))){x+=w[0];C=C.replace(n.match.PSEUDO,"")}C=n.relative[C]?C+"*":C;for(var E=0,B=A.length;E<B;E++){v(C,A[E],y)}return v.filter(x,y)};return v})();bc.lang={code:"fr",of:"de",loading:"",cancel:"Annuler",next:"Suivant",previous:"PrÃ�Â©cÃ�Â©dent",play:"Lire",pause:"Pause",close:"Fermer",errors:{single:'Vous devez installer le plugin <a href="{0}">{1}</a> pour afficher ce contenu.',shared:'Vous devez installer les plugins <a href="{0}">{1}</a> et <a href="{2}">{3}</a> pour afficher ce contenu.',either:'Vous devez installer le plugin <a href="{0}">{1}</a> ou <a href="{2}">{3}</a> pour afficher ce contenu.'}};var bs,bv="sb-drag-proxy",br,aU,bK;function bn(){br={x:0,y:0,startX:null,startY:null}}function bX(){var a=bc.dimensions;bV(aU.style,{height:a.innerHeight+"px",width:a.innerWidth+"px"})}function be(){bn();var a=["position:absolute","cursor:"+(bc.isGecko?"-moz-grab":"move"),"background-color:"+(bc.isIE?"#fff;filter:alpha(opacity=0)":"transparent")].join(";");bc.appendHTML(bc.skin.body,'<div id="'+bv+'" style="'+a+'"></div>');aU=bN(bv);bX();bo(aU,"mousedown",bh)}function bx(){if(aU){bg(aU,"mousedown",bh);bu(aU);aU=null}bK=null}function bh(c){aQ(c);var a=a8(c);br.startX=a[0];br.startY=a[1];bK=bN(bc.player.id);bo(document,"mousemove",bl);bo(document,"mouseup",aV);if(bc.isGecko){aU.style.cursor="-moz-grabbing"}}function bl(g){var c=bc.player,f=bc.dimensions,h=a8(g);var a=h[0]-br.startX;br.startX+=a;br.x=Math.max(Math.min(0,br.x+a),f.innerWidth-c.width);var d=h[1]-br.startY;br.startY+=d;br.y=Math.max(Math.min(0,br.y+d),f.innerHeight-c.height);bV(bK.style,{left:br.x+"px",top:br.y+"px"})}function aV(){bg(document,"mousemove",bl);bg(document,"mouseup",aV);if(bc.isGecko){aU.style.cursor="-moz-grab"}}bc.img=function(d,a){this.obj=d;this.id=a;this.ready=false;var c=this;bs=new Image();bs.onload=function(){c.height=d.height?parseInt(d.height,10):bs.height;c.width=d.width?parseInt(d.width,10):bs.width;c.ready=true;bs.onload=null;bs=null};bs.src=d.content};bc.img.ext=["bmp","gif","jpg","jpeg","png"];bc.img.prototype={append:function(d,f){var a=document.createElement("img");a.id=this.id;a.src=this.obj.content;a.style.position="absolute";var c,g;if(f.oversized&&bc.options.handleOversize=="resize"){c=f.innerHeight;g=f.innerWidth}else{c=this.height;g=this.width}a.setAttribute("height",c);a.setAttribute("width",g);d.appendChild(a)},remove:function(){var a=bN(this.id);if(a){bu(a)}bx();if(bs){bs.onload=null;bs=null}},onLoad:function(){var a=bc.dimensions;if(a.oversized&&bc.options.handleOversize=="drag"){be()}},onWindowResize:function(){var f=bc.dimensions;switch(bc.options.handleOversize){case"resize":var c=bN(this.id);c.height=f.innerHeight;c.width=f.innerWidth;break;case"drag":if(bK){var a=parseInt(bc.getStyle(bK,"top")),d=parseInt(bc.getStyle(bK,"left"));if(a+this.height<f.innerHeight){bK.style.top=f.innerHeight-this.height+"px"}if(d+this.width<f.innerWidth){bK.style.left=f.innerWidth-this.width+"px"}bX()}break}}};bc.iframe=function(d,a){this.obj=d;this.id=a;var c=bN("sb-overlay");this.height=d.height?parseInt(d.height,10):c.offsetHeight;this.width=d.width?parseInt(d.width,10):c.offsetWidth};bc.iframe.prototype={append:function(c,a){var d='<iframe id="'+this.id+'" name="'+this.id+'" height="100%" width="100%" frameborder="0" marginwidth="0" marginheight="0" style="visibility:hidden" onload="this.style.visibility=\'visible\'" scrolling="auto"';if(bc.isIE){d+=' allowtransparency="true"';if(bc.isIE6){d+=" src=\"javascript:false;document.write('');\""}}d+="></iframe>";c.innerHTML=d},remove:function(){var a=bN(this.id);if(a){bu(a);if(bc.isGecko){delete bt.frames[this.id]}}},onLoad:function(){var a=bc.isIE?bN(this.id).contentWindow:bt.frames[this.id];a.location.href=this.obj.content}};bc.html=function(a,c){this.obj=a;this.id=c;this.height=a.height?parseInt(a.height,10):300;this.width=a.width?parseInt(a.width,10):500};bc.html.prototype={append:function(c,d){var a=document.createElement("div");a.id=this.id;a.className="html";a.innerHTML=this.obj.content;c.appendChild(a)},remove:function(){var a=bN(this.id);if(a){bu(a)}}};var a4=16;bc.qt=function(a,c){this.obj=a;this.id=c;this.height=a.height?parseInt(a.height,10):300;if(bc.options.showMovieControls){this.height+=a4}this.width=a.width?parseInt(a.width,10):300};bc.qt.ext=["dv","mov","moov","movie","mp4","avi","mpg","mpeg"];bc.qt.prototype={append:function(k,j){var f=bc.options,d=String(f.autoplayMovies),h=String(f.showMovieControls);var l="<object",a={id:this.id,name:this.id,height:this.height,width:this.width,kioskmode:"true"};if(bc.isIE){a.classid="clsid:02BF25D5-8C17-4B23-BC80-D3488ABDDC6B";a.codebase="http://www.apple.com/qtactivex/qtplugin.cab#version=6,0,2,0"}else{a.type="video/quicktime";a.data=this.obj.content}for(var c in a){l+=" "+c+'="'+a[c]+'"'}l+=">";var m={src:this.obj.content,scale:"aspect",controller:h,autoplay:d};for(var g in m){l+='<param name="'+g+'" value="'+m[g]+'">'}l+="</object>";k.innerHTML=l},remove:function(){try{document[this.id].Stop()}catch(c){}var a=bN(this.id);if(a){bu(a)}}};var bC=false,a5=[],aN=["sb-nav-close","sb-nav-next","sb-nav-play","sb-nav-pause","sb-nav-previous"],bQ,bM,bR,aR=true;function bf(d,h,m,o,g){var k=(h=="opacity"),n=k?bc.setOpacity:function(t,r){t.style[h]=""+r+"px"};if(o==0||(!k&&!bc.options.animate)||(k&&!bc.options.animateFade)){n(d,m);if(g){g()}return}var l=parseFloat(bc.getStyle(d,h))||0;var j=m-l;if(j==0){if(g){g()}return}o*=1000;var c=bp(),p=bc.ease,q=c+o,a;var f=setInterval(function(){a=bp();if(a>=q){clearInterval(f);f=null;n(d,m);if(g){g()}}else{n(d,l+p((a-c)/o)*j)}},10)}function bW(){bQ.style.height=bc.getWindowSize("Height")+"px";bQ.style.width=bc.getWindowSize("Width")+"px"}function bU(){bQ.style.top=document.documentElement.scrollTop+"px";bQ.style.left=document.documentElement.scrollLeft+"px"}function bk(a){if(a){bS(a5,function(d,c){c[0].style.visibility=c[1]||""})}else{a5=[];bS(bc.options.troubleElements,function(c,d){bS(document.getElementsByTagName(d),function(g,f){a5.push([f,f.style.visibility]);f.style.visibility="hidden"})})}}function aM(a,c){var d=bN("sb-nav-"+a);if(d){d.style.display=c?"":"none"}}function bJ(c,f){var g=bN("sb-loading"),a=bc.getCurrent().player,h=(a=="img"||a=="html");if(c){bc.setOpacity(g,0);g.style.display="block";var d=function(){bc.clearOpacity(g);if(f){f()}};if(h){bf(g,"opacity",1,bc.options.fadeDuration,d)}else{d()}}else{var d=function(){g.style.display="none";bc.clearOpacity(g);if(f){f()}};if(h){bf(g,"opacity",0,bc.options.fadeDuration,d)}else{d()}}}function aK(k){var p=bc.getCurrent();bN("sb-title-inner").innerHTML=p.title||"";var j,n,f,g,m;if(bc.options.displayNav){j=true;var l=bc.gallery.length;if(l>1){if(bc.options.continuous){n=m=true}else{n=(l-1)>bc.current;m=bc.current>0}}if(bc.options.slideshowDelay>0&&bc.hasNext()){g=!bc.isPaused();f=!g}}else{j=n=f=g=m=false}aM("close",j);aM("next",n);aM("play",f);aM("pause",g);aM("previous",m);var h="";if(bc.options.displayCounter&&bc.gallery.length>1){var l=bc.gallery.length;if(bc.options.counterType=="skip"){var a=0,c=l,d=parseInt(bc.options.counterLimit)||0;if(d<l&&d>2){var o=Math.floor(d/2);a=bc.current-o;if(a<0){a+=l}c=bc.current+(d-o);if(c>l){c-=l}}while(a!=c){if(a==l){a=0}h+='<a onclick="event.preventDefault();Shadowbox.change('+a+');"';if(a==bc.current){h+=' class="sb-counter-current"'}h+=">"+(++a)+"</a>"}}else{h=[bc.current+1,bc.lang.of,l].join(" ")}}bN("sb-counter").innerHTML=h;k()}function a9(f){var c=bN("sb-title-inner"),a=bN("sb-info-inner"),d=0.35;c.style.visibility=a.style.visibility="";if(c.innerHTML!=""){bf(c,"marginTop",0,d)}bf(a,"marginTop",0,d,f)}function bq(d,h){var k=bN("sb-title"),g=bN("sb-info"),c=k.offsetHeight,a=g.offsetHeight,l=bN("sb-title-inner"),j=bN("sb-info-inner"),f=(d?0.35:0);bf(l,"marginTop",c,f);bf(j,"marginTop",a*-1,f,function(){l.style.visibility=j.style.visibility="hidden";h()})}function bO(c,h,d,f){var g=bN("sb-wrapper-inner"),a=(d?bc.options.resizeDuration:0);bf(bR,"top",h,a);bf(g,"height",c,a,f)}function bw(c,g,d,f){var a=(d?bc.options.resizeDuration:0);bf(bR,"left",g,a);bf(bR,"width",c,a,f)}function bG(h,d){var a=bN("sb-body-inner"),h=parseInt(h),d=parseInt(d),f=bR.offsetHeight-a.offsetHeight,g=bR.offsetWidth-a.offsetWidth,k=bM.offsetHeight,j=bM.offsetWidth,l=parseInt(bc.options.viewportPadding)||20,c=(bc.player&&bc.options.handleOversize!="drag");return bc.setDimensions(h,d,k,j,f,g,l,c)}var ba={};ba.markup='<div id="sb-container"><div id="sb-overlay"></div><div id="sb-wrapper"><div id="sb-title"><div id="sb-title-inner"></div></div><div id="sb-wrapper-inner"><div id="sb-body"><div id="sb-body-inner"></div><div id="sb-loading"><div id="sb-loading-inner"><span>{loading}</span></div></div></div></div><div id="sb-info"><div id="sb-info-inner"><div id="sb-counter"></div><div id="sb-nav"><a id="sb-nav-close" title="{close}" onclick="event.preventDefault();Shadowbox.close()"></a><a id="sb-nav-next" title="{next}" onclick="event.preventDefault();Shadowbox.next()"></a><a id="sb-nav-play" title="{play}" onclick="event.preventDefault();Shadowbox.play()"></a><a id="sb-nav-pause" title="{pause}" onclick="event.preventDefault();Shadowbox.pause()"></a><a id="sb-nav-previous" title="{previous}" onclick="event.preventDefault();Shadowbox.previous()"></a></div></div></div></div></div>';ba.options={animSequence:"sync",counterLimit:10,counterType:"default",displayCounter:true,displayNav:true,fadeDuration:0.35,initialHeight:160,initialWidth:320,modal:false,overlayColor:"#000",overlayOpacity:0.5,resizeDuration:0.35,showOverlay:true,troubleElements:["select","object","embed","canvas"]};ba.init=function(){bc.appendHTML(document.body,aL(ba.markup,bc.lang));ba.body=bN("sb-body-inner");bQ=bN("sb-container");bM=bN("sb-overlay");bR=bN("sb-wrapper");if(!S){bQ.style.position="absolute"}if(!aW){var a,c,d=/url\("(.*\.png)"\)/;bS(aN,function(h,g){a=bN(g);if(a){c=bc.getStyle(a,"backgroundImage").match(d);if(c){a.style.backgroundImage="none";a.style.filter="progid:DXImageTransform.Microsoft.AlphaImageLoader(enabled=true,src="+c[1]+",sizingMethod=scale);"}}})}var f;bo(bt,"resize",function(){if(f){clearTimeout(f);f=null}if(by){f=setTimeout(ba.onWindowResize,10)}})};ba.onOpen=function(c,a){aR=false;bQ.style.display="block";bW();var d=bG(bc.options.initialHeight,bc.options.initialWidth);bO(d.innerHeight,d.top);bw(d.width,d.left);if(bc.options.showOverlay){bM.style.backgroundColor=bc.options.overlayColor;bc.setOpacity(bM,0);if(!bc.options.modal){bo(bM,"click",bc.close)}bC=true}if(!S){bU();bo(bt,"scroll",bU)}bk();bQ.style.visibility="visible";if(bC){bf(bM,"opacity",bc.options.overlayOpacity,bc.options.fadeDuration,a)}else{a()}};ba.onLoad=function(c,a){bJ(true);while(ba.body.firstChild){bu(ba.body.firstChild)}bq(c,function(){if(!by){return}if(!c){bR.style.visibility="visible"}aK(a)})};ba.onReady=function(f){if(!by){return}var d=bc.player,a=bG(d.height,d.width);var c=function(){a9(f)};switch(bc.options.animSequence){case"hw":bO(a.innerHeight,a.top,true,function(){bw(a.width,a.left,true,c)});break;case"wh":bw(a.width,a.left,true,function(){bO(a.innerHeight,a.top,true,c)});break;default:bw(a.width,a.left,true);bO(a.innerHeight,a.top,true,c)}};ba.onShow=function(a){bJ(false,a);aR=true};ba.onClose=function(){if(!S){bg(bt,"scroll",bU)}bg(bM,"click",bc.close);bR.style.visibility="hidden";var a=function(){bQ.style.visibility="hidden";bQ.style.display="none";bk(true)};if(bC){bf(bM,"opacity",0,bc.options.fadeDuration,a)}else{a()}};ba.onPlay=function(){aM("play",false);aM("pause",true)};ba.onPause=function(){aM("pause",false);aM("play",true)};ba.onWindowResize=function(){if(!aR){return}bW();var a=bc.player,c=bG(a.height,a.width);bw(c.width,c.left);bO(c.innerHeight,c.top);if(a.onWindowResize){a.onWindowResize()}};bc.skin=ba;bt.Shadowbox=bc})(window);Shadowbox.init({overlayOpacity:0.1,skipSetup:true});(function(d,a){if(navigator.epubReadingSystem){if(navigator.epubReadingSystem.name){if(navigator.epubReadingSystem.name=="iBooks"){function f(){this.hasDeviceMotion="ondevicemotion" in d;this.threshold=1;this.delay=100;this.lastTime=new Date();this.lastX=null;this.lastY=null;this.lastZ=null;if(typeof a.CustomEvent==="function"){this.event=new a.CustomEvent("shake",{bubbles:true,cancelable:true})}else{if(typeof a.createEvent==="function"){this.event=a.createEvent("Event");this.event.initEvent("shake",true,true)}else{return false}}}f.prototype.reset=function(){this.lastTime=new Date();this.lastX=null;this.lastY=null;this.lastZ=null};f.prototype.start=function(){this.reset();if(this.hasDeviceMotion){d.addEventListener("devicemotion",this,false)}};f.prototype.stop=function(){if(this.hasDeviceMotion){d.removeEventListener("devicemotion",this,false)}this.reset()};f.prototype.devicemotion=function(m){var l=m.accelerationIncludingGravity,k,j,h=0,g=0,n=0;if((this.lastX===null)&&(this.lastY===null)&&(this.lastZ===null)){this.lastX=l.x;this.lastY=l.y;this.lastZ=l.z;return}h=Math.abs(this.lastX-l.x);g=Math.abs(this.lastY-l.y);n=Math.abs(this.lastZ-l.z);if(((h>this.threshold)&&(g>this.threshold))||((h>this.threshold)&&(n>this.threshold))||((g>this.threshold)&&(n>this.threshold))){k=new Date();j=k.getTime()-this.lastTime.getTime();if(j>this.delay){d.dispatchEvent(this.event);this.lastTime=new Date()}}this.lastX=l.x;this.lastY=l.y;this.lastZ=l.z};f.prototype.handleEvent=function(g){if(typeof(this[g.type])==="function"){return this[g.type](g)}};var c=new f();c&&c.start()}}}}(window,document));function playPause(a){var c=document.getElementById(a);if(c.paused){c.play()}else{c.pause()}}function playPausePopup(a){var c=document.getElementById(a);if(c.hasAttribute("controls")){c.pause();c.removeAttribute("controls")}else{c.setAttribute("controls","controls");c.play()}}function openVideoBox(a,d,c){Shadowbox.open({content:'<div style="width:100%;height:100%"><video width="100%" height="100%" preload="auto" autoplay="true" controls="true" src="'+a+'" type="video/mp4"/></div>',player:"html",title:"Video Widget",height:c,width:d,modal:true,handleOversize:"resize"})}function openGallery(j,h,a,c,f,l){if(j.preventDefault){j.preventDefault()}j.returnValue=false;var g=new Array(a);var n={continuous:false,counterType:"default",animate:false,handleOversize:"resize",modal:true,overlayOpacity:0.6,displayCounter:false};for(i=0;i<a;i++){var k;var m=i+1;k=h+"/"+h+"-"+m+".jpg";var d={player:"img",title:l,content:k,options:n,width:c,height:f};g[i]=d}Shadowbox.open(g)}function openGallerya(h,a,c,f,k){var g=new Array(a);var m={continuous:false,counterType:"default",animate:false,handleOversize:"resize",modal:true,overlayOpacity:0.6,displayCounter:false};for(i=0;i<a;i++){var j;var l=i+1;j=h+"/"+h+"-"+l+".jpg";var d={player:"img",title:k,content:j,options:m,width:c,height:f};g[i]=d}Shadowbox.open(g)}function openWidget(f,d){if(f.preventDefault){f.preventDefault()}f.returnValue=false;var c=d.firstChild;while(c&&c.nodeType!=1){c=c.nextSibling}var a=d.nextSibling;while(a&&a.nodeType!=1){a=a.nextSibling}if(a.style.display=="none"){a.style.display="block";c.src="images/Stop-Normal-Red-icon.png";d.style.top="-140px"}else{a.style.display="none";c.src="images/start-icon.png";d.style.top="0px"}return false}function MyMessage(a){Shadowbox.open({content:'<div style="background-color:white;width:90%;height:90%;"><p>'+a+"</p></div>",player:"html",title:"Welcome",modal:true,handleOversize:"resize",height:350,width:350})}function HideFocus(){var a=document.getElementsByClassName("bgclear");for(var d=0;d<a.length;++d){var c=a[d];c.style.backgroundColor="rgba(0, 0, 0, 0)"}}function ShowFocus(c){var a=document.getElementById(c);if(a){a.style.backgroundColor="rgba(128, 128, 128, 0.5)"}}function ShowLayer(f){HideFocus();HideAllLayers();var a=document.getElementsByClassName(f);for(var d=0;d<a.length;++d){var c=a[d];c.style.visibility="visible"}ShowFocus(f)}function HideLayer(f){HideFocus();var a=document.getElementsByClassName(f);for(var d=0;d<a.length;++d){var c=a[d];c.style.visibility="hidden"}}function ToggleLayer(f){HideFocus();var a=document.getElementsByClassName(f);for(var d=0;d<a.length;++d){var c=a[d];if(c.style.visibility=="hidden"){c.parentNode.style.zIndex="2";c.style.visibility="visible";c.style.display="block"}else{if(c.style.visibility=="visible"){c.parentNode.style.zIndex="-1";c.style.display="none";c.style.visibility="hidden"}}}}function AdjustIFrameSize(c){var a=c.contentWindow||c.contentDocument.parentWindow;a.onload=function(){b=document.getElementsByTagName("body")[0];var l=document.querySelector("meta[name=viewport]");var k=l.getAttribute("content");var h=/width[ ]*=[ ]*([\d\.]+)[ ]*,[ ]*height[ ]*=[ ]*([\d\.]+)/.exec(k);var o=parseFloat(h[1]);var g=parseFloat(h[2]);var n=b.clientWidth;var f=b.clientHeight;var d=(n/o);var j=(f/g);var m=1;if(d<j){m=d}else{m=j}z=Math.sqrt(m);s="zoom:"+z+"; -moz-transform: scale("+z+"); -moz-transform-origin: -1 0;-webkit-transform: scale("+z+");-webkit-transform-origin: 0 0;";if(typeof b.setAttribute==="function"){b.setAttribute("style",b.getAttribute("style")+";"+s)}}}function HideAllLayers(){var a=document.getElementsByClassName("autohide");for(var d=0;d<a.length;++d){var c=a[d];c.style.visibility="hidden"}}function addEvent(c,f,d){if(!d.$$guid){d.$$guid=addEvent.guid++}if(!c.events){c.events={}}var a=c.events[f];if(!a){a=c.events[f]={};if(c["on"+f]){a[0]=c["on"+f]}}a[d.$$guid]=d;c["on"+f]=handleEvent}addEvent.guid=1;function removeEvent(a,d,c){if(a.events&&a.events[d]){delete a.events[d][c.$$guid]}}function handleEvent(d){d=d||window.event;var a=this.events[d.type];for(var c in a){this.$$handleEvent=a[c];this.$$handleEvent(d)}}function getCookieVal(c){var a=document.cookie.indexOf(";",c);if(a==-1){a=document.cookie.length}return unescape(document.cookie.substring(c,a))}function GetCookie(f){var c=f+"=";var h=c.length;var a=document.cookie.length;var g=0;while(g<a){var d=g+h;if(document.cookie.substring(g,d)==c){return getCookieVal(d)}g=document.cookie.indexOf(" ",g)+1;if(g==0){break}}return null}function SetCookie(d,g){var a=SetCookie.arguments;var k=SetCookie.arguments.length;var c=(k>2)?a[2]:null;var j=(k>3)?a[3]:null;var f=(k>4)?a[4]:null;var h=(k>5)?a[5]:false;document.cookie=d+"="+escape(g)+((c==null)?"":("; expires="+c.toGMTString()))+((j==null)?"":("; path="+j))+((f==null)?"":("; domain="+f))+((h==true)?"; secure":"")}function DeleteCookie(a){document.cookie=a+"=; expires=Thu, 01-Jan-70 00:00:01 GMT;"}function PushBackCookie(d){var c=GetCookie("back");var a=GetCookie("backlogical");if(c){var f=d+"\n"+c;SetCookie("back",f,null,null);f=document.body.id+"\n"+a;SetCookie("backlogical",f,null,null)}else{SetCookie("back",d,null,null);SetCookie("backlogical",document.body.id,null,null)}}function PopBackCookie(){var a=null;var d=GetCookie("back");var c=GetCookie("backlogical");if(d){var g=d.indexOf("\n");if(g!=-1){a=d.substring(0,g);var f=d.substring(g+1,d.length);SetCookie("back",f,null,null)}else{a=d;DeleteCookie("back")}g=c.indexOf("\n");if(g!=-1){var f=c.substring(g+1,d.length);SetCookie("backlogical",f,null,null)}else{DeleteCookie("backlogical")}}return a}var hasTouchEvents=true;if(navigator.epubReadingSystem){try{hasTouchEvents=navigator.epubReadingSystem.hasFeature("touch-events")}catch(e){}}var evaluator;try{evaluator=new XPathEvaluator()}catch(e){hasTouchEvents=false}if(hasTouchEvents){try{addEvent(window,"load",function(){var a=evaluator.evaluate("//*[local-name()='span'][@onclick]",document.documentElement,null,XPathResult.ORDERED_NODE_ITERATOR_TYPE,null);if(a){var d=a.iterateNext();while(d){var c=d.onclick;if(c.length>0){addEvent(d,"touchstart",function(f){if(typeof c=="function"){f.preventDefault();this.onclick.call(d);false}});addEvent(d,"touchmove",function(f){f.preventDefault();false});addEvent(d,"touchend",function(f){f.preventDefault();false});addEvent(d,"touchcancel",function(f){f.preventDefault();false})}d=a.iterateNext()}}})}catch(e){}}function TraceLink(c,a,d){c.preventDefault();if(d.indexOf("pageNum")!=-1){PushBackCookie(a)}location.href=d}var cantracelink=false;if(navigator.epubReadingSystem){if(navigator.epubReadingSystem.name){if(navigator.epubReadingSystem.name=="iBooks"){cantracelink=true}}}if(cantracelink){addEvent(window,"load",function(){window.removeEventListener("shake",shakeEventDidOccur,false);setTimeout(function(){ShowBackLink()},500);var c=document.getElementsByTagName("a");for(var f=0;f<c.length;f++){if(c[f].hasAttribute("href")){var d=c[f];var a=c[f].href;if(a.length>0){addEvent(d,"click",function(g){TraceLink(g,location.href,this.href)});addEvent(d,"touchstart",function(g){TraceLink(location.href,this.href)});addEvent(d,"touchmove",function(g){TraceLink(location.href,this.href)});addEvent(d,"touchend",function(g){TraceLink(location.href,this.href)});addEvent(d,"touchcancel",function(g){TraceLink(location.href,this.href)})}}}})}function PeekBackCookie(){var a=null;var c=GetCookie("back");if(c){var d=c.indexOf("\n");if(d!=-1){a=c.substring(0,d)}else{a=c}}return a}function PeekBackLogicalCookie(){var a=null;var c=GetCookie("backlogical");if(c){var d=c.indexOf("\n");if(d!=-1){a=c.substring(0,d)}else{a=c}}return a}function DoBackLink(a){a.preventDefault();location.href=PopBackCookie()}function ShowBackLink(){var d=PeekBackLogicalCookie();if(d!=null){window.removeEventListener("shake",shakeEventDidOccur,false);d=d.replace("lp","");var a=document.createElement("p");a.setAttribute("style","position:absolute;top:0px;left:0px;text-align:center;width:100%;");var c=document.createElement("span");c.setAttribute("class","sbacktext");c.innerHTML="Revenir page "+d;c.addEventListener("click",function(f){DoBackLink(f);return false});a.appendChild(c);document.body.appendChild(a);setTimeout(function(){window.addEventListener("shake",shakeEventDidOccur,false)},6500)}}function shakeEventDidOccur(){ShowBackLink(0)}var SpinningWheel={cellHeight:44,friction:0.003,device:"i",pixelRatio:2,slotData:[],handleEvent:function(a){if(a.type=="touchstart"){this.lockScreen(a);if(a.currentTarget.id=="sw-cancel"||a.currentTarget.id=="sw-done"||a.currentTarget.id=="sw-buttonl"||a.currentTarget.id=="sw-buttonr"){if(this.device=="a"){this.tapUp(a)}else{this.tapDown(a)}}else{if(a.currentTarget.id=="sw-frame"){this.scrollStart(a)}}}else{if(a.type=="touchmove"){this.lockScreen(a);if(a.currentTarget.id=="sw-cancel"||a.currentTarget.id=="sw-done"||a.currentTarget.id=="sw-buttonl"||a.currentTarget.id=="sw-buttonr"){if(this.device=="i"){this.tapCancel(a)}}else{if(a.currentTarget.id=="sw-frame"){this.scrollMove(a)}}}else{if(a.type=="touchend"){if(a.currentTarget.id=="sw-cancel"||a.currentTarget.id=="sw-done"||a.currentTarget.id=="sw-buttonl"||a.currentTarget.id=="sw-buttonr"){if(this.device=="i"){this.tapUp(a)}}else{if(a.currentTarget.id=="sw-frame"){this.scrollEnd(a)}}}else{if(a.type=="webkitTransitionEnd"){if(a.target.id=="sw-wrapper"){this.destroy()}else{this.backWithinBoundaries(a)}}else{if(a.type=="orientationchange"){this.onOrientationChange(a)}else{if(a.type=="scroll"){this.onScroll(a)}}}}}}},onOrientationChange:function(a){window.scrollTo(0,0);this.swWrapper.style.top=window.innerHeight+window.pageYOffset+"px";this.calculateSlotsWidth()},onScroll:function(a){this.swWrapper.style.top=window.innerHeight+window.pageYOffset+"px"},lockScreen:function(a){if(a.currentTarget.id.match(/sw/)){a.preventDefault();a.stopPropagation()}},reset:function(){this.slotEl=[];this.activeSlot=null;this.swWrapper=undefined;this.swSlotWrapper=undefined;this.swSlots=undefined;this.swFrame=undefined},calculateSlotsWidth:function(){var c=this.swSlots.getElementsByTagName("div");for(var a=0;a<c.length;a+=1){this.slotEl[a].slotWidth=c[a].offsetWidth}},create:function(){var f,a,c,d,g;this.reset();if(window.devicePixelRatio>=1.5){this.pixelRatio=1.5}if(window.devicePixelRatio>=2){this.pixelRatio=2}this.cellHeight=44*this.pixelRatio;g=document.createElement("div");g.id="sw-wrapper";g.style.top=window.innerHeight+window.pageYOffset+"px";g.style.webkitTransitionProperty="-webkit-transform";g.innerHTML='<div id="sw-super-wrapper"><div id="sw-header"><div id="sw-cancel">Cancel</div><div id="sw-buttonl">Last</div><div id="sw-buttonr">Next</div><div id="sw-done">Done</div></div><div id="sw-slots-wrapper"><div id="sw-slots"></div></div><div id="sw-frame"></div></div>';document.body.appendChild(g);this.swWrapper=g;this.swSlotWrapper=document.getElementById("sw-slots-wrapper");this.swSlots=document.getElementById("sw-slots");this.swFrame=document.getElementById("sw-frame");for(a=0;a<this.slotData.length;a+=1){d=document.createElement("ul");c="";for(f in this.slotData[a].values){c+="<li>"+this.slotData[a].values[f]+"</li>"}d.innerHTML=c;g=document.createElement("div");g.className=this.slotData[a].style;g.appendChild(d);this.swSlots.appendChild(g);d.slotPosition=a;d.slotYPosition=0;d.slotWidth=0;d.slotMaxScroll=this.swSlotWrapper.clientHeight-d.clientHeight-(86*this.pixelRatio);d.style.webkitTransitionTimingFunction="cubic-bezier(0, 0, 0.2, 1)";this.slotEl.push(d);if(this.slotData[a].defaultValue){this.scrollToValue(a,this.slotData[a].defaultValue)}}this.calculateSlotsWidth();document.addEventListener("touchstart",this,false);document.addEventListener("touchmove",this,false);window.addEventListener("orientationchange",this,true);window.addEventListener("scroll",this,true);document.getElementById("sw-cancel").addEventListener("touchstart",this,false);document.getElementById("sw-done").addEventListener("touchstart",this,false);document.getElementById("sw-buttonl").addEventListener("touchstart",this,false);document.getElementById("sw-buttonr").addEventListener("touchstart",this,false);this.swFrame.addEventListener("touchstart",this,false)},open:function(){this.create();this.swWrapper.style.webkitTransitionTimingFunction="ease-out";this.swWrapper.style.webkitTransitionDuration="400ms";this.swWrapper.style.webkitTransform="translate3d(0, -"+(259*this.pixelRatio)+"px, 0)"},destroy:function(){this.swWrapper.removeEventListener("webkitTransitionEnd",this,false);this.swFrame.removeEventListener("touchstart",this,false);document.getElementById("sw-cancel").removeEventListener("touchstart",this,false);document.getElementById("sw-done").removeEventListener("touchstart",this,false);document.getElementById("sw-buttonl").removeEventListener("touchstart",this,false);document.getElementById("sw-buttonr").removeEventListener("touchstart",this,false);document.removeEventListener("touchstart",this,false);document.removeEventListener("touchmove",this,false);window.removeEventListener("orientationchange",this,true);window.removeEventListener("scroll",this,true);this.slotData=[];this.cancelAction=function(){return false};this.cancelDone=function(){return true};this.cancelButtonl=function(){return true};this.cancelButtonr=function(){return true};this.reset();document.body.removeChild(document.getElementById("sw-wrapper"))},close:function(){this.swWrapper.style.webkitTransitionTimingFunction="ease-in";this.swWrapper.style.webkitTransitionDuration="400ms";this.swWrapper.style.webkitTransform="translate3d(0, 0, 0)";this.swWrapper.addEventListener("webkitTransitionEnd",this,false)},addSlot:function(c,f,a){if(!f){f=""}f=f.split(" ");for(var d=0;d<f.length;d+=1){f[d]="sw-"+f[d]}f=f.join(" ");var g={values:c,style:f,defaultValue:a};this.slotData.push(g)},getSelectedValues:function(){var d,h,f,a,g=[],c=[];for(f in this.slotEl){this.slotEl[f].removeEventListener("webkitTransitionEnd",this,false);this.slotEl[f].style.webkitTransitionDuration="0";if(this.slotEl[f].slotYPosition>0){this.setPosition(f,0)}else{if(this.slotEl[f].slotYPosition<this.slotEl[f].slotMaxScroll){this.setPosition(f,this.slotEl[f].slotMaxScroll)}}d=-Math.round(this.slotEl[f].slotYPosition/this.cellHeight);h=0;for(a in this.slotData[f].values){if(h==d){g.push(a);c.push(this.slotData[f].values[a]);break}h+=1}}return{keys:g,values:c}},setPosition:function(c,a){this.slotEl[c].slotYPosition=a;this.slotEl[c].style.webkitTransform="translate3d(0, "+a+"px, 0)"},scrollStart:function(d){var f=d.targetTouches[0].clientX-this.swSlots.offsetLeft;var g=0;for(var a=0;a<this.slotEl.length;a+=1){g+=this.slotEl[a].slotWidth;if(f<g){this.activeSlot=a;break}}if(this.slotData[this.activeSlot].style.match("readonly")){this.swFrame.removeEventListener("touchmove",this,false);this.swFrame.removeEventListener("touchend",this,false);return false}this.slotEl[this.activeSlot].removeEventListener("webkitTransitionEnd",this,false);this.slotEl[this.activeSlot].style.webkitTransitionDuration="0";var c=window.getComputedStyle(this.slotEl[this.activeSlot]).webkitTransform;c=new WebKitCSSMatrix(c).m42;if(c!=this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition){this.setPosition(this.activeSlot,c)}this.startY=d.targetTouches[0].clientY;this.scrollStartY=this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition;this.scrollStartTime=d.timeStamp;this.swFrame.addEventListener("touchmove",this,false);this.swFrame.addEventListener("touchend",this,false);return true},scrollMove:function(c){var a=c.targetTouches[0].clientY-this.startY;if(this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition>0||this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition<this.slotEl[this.activeSlot].slotMaxScroll){a/=2}this.setPosition(this.activeSlot,this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition+a);this.startY=c.targetTouches[0].clientY;if(c.timeStamp-this.scrollStartTime>80){this.scrollStartY=this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition;this.scrollStartTime=c.timeStamp}},scrollEnd:function(g){this.swFrame.removeEventListener("touchmove",this,false);this.swFrame.removeEventListener("touchend",this,false);if(this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition>0||this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition<this.slotEl[this.activeSlot].slotMaxScroll){this.scrollTo(this.activeSlot,this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition>0?0:this.slotEl[this.activeSlot].slotMaxScroll);return false}var c=this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition-this.scrollStartY;if(c<this.cellHeight/1.5&&c>-this.cellHeight/1.5){if(this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition%this.cellHeight){this.scrollTo(this.activeSlot,Math.round(this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition/this.cellHeight)*this.cellHeight,"100ms")}return false}var h=g.timeStamp-this.scrollStartTime;var a=(2*c/h)/this.friction;var f=(this.friction/2)*(a*a);if(a<0){a=-a;f=-f}var d=this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition+f;if(d>0){if(d>this.swSlotWrapper.clientHeight/4){d=this.swSlotWrapper.clientHeight/4}}else{if(d<this.slotEl[this.activeSlot].slotMaxScroll){d=(d-this.slotEl[this.activeSlot].slotMaxScroll)/2+this.slotEl[this.activeSlot].slotMaxScroll;a/=3;if(d<this.slotEl[this.activeSlot].slotMaxScroll-this.swSlotWrapper.clientHeight/4){d=this.slotEl[this.activeSlot].slotMaxScroll-this.swSlotWrapper.clientHeight/4}}else{d=Math.round(d/this.cellHeight)*this.cellHeight}}this.scrollTo(this.activeSlot,Math.round(d),Math.round(a)+"ms");return true},scrollTo:function(d,a,c){this.slotEl[d].style.webkitTransitionDuration=c?c:"100ms";this.setPosition(d,a?a:0);if(this.slotEl[d].slotYPosition>0||this.slotEl[d].slotYPosition<this.slotEl[d].slotMaxScroll){this.slotEl[d].addEventListener("webkitTransitionEnd",this,false)}},scrollToValue:function(g,f){var d,c,a;this.slotEl[g].removeEventListener("webkitTransitionEnd",this,false);this.slotEl[g].style.webkitTransitionDuration="0";c=0;for(a in this.slotData[g].values){if(a==f){d=c*this.cellHeight;this.setPosition(g,d);break}c-=1}},backWithinBoundaries:function(a){a.target.removeEventListener("webkitTransitionEnd",this,false);this.scrollTo(a.target.slotPosition,a.target.slotYPosition>0?0:a.target.slotMaxScroll,"150ms");return false},tapDown:function(a){a.currentTarget.addEventListener("touchmove",this,false);a.currentTarget.addEventListener("touchend",this,false);a.currentTarget.className="sw-pressed"},tapCancel:function(a){a.currentTarget.removeEventListener("touchmove",this,false);a.currentTarget.removeEventListener("touchend",this,false);a.currentTarget.className=""},tapUp:function(a){this.tapCancel(a);if(a.currentTarget.id=="sw-cancel"){this.cancelAction()}else{if(a.currentTarget.id=="sw-done"){this.doneAction()}else{if(a.currentTarget.id=="sw-buttonl"){this.buttonlAction()}else{this.buttonrAction()}}}this.close()},setDevice:function(a){this.device=a},setButtonTexts:function(f,d,c,a){if(f!=null){if(f!=""){document.getElementById("sw-cancel").innerHTML=f}else{document.getElementById("sw-cancel").style.display="none"}}if(d!=null){if(d!=""){document.getElementById("sw-done").innerHTML=d}else{document.getElementById("sw-done").style.display="none"}}if(c!=null){if(c!=""){document.getElementById("sw-buttonl").innerHTML=c}else{document.getElementById("sw-buttonl").style.display="none"}}if(a!=null){if(a!=""){document.getElementById("sw-buttonr").innerHTML=a}else{document.getElementById("sw-buttonr").style.display="none"}}},setCancelAction:function(a){this.cancelAction=a},setDoneAction:function(a){this.doneAction=a},setButtonlAction:function(a){this.buttonlAction=a},setButtonrAction:function(a){this.buttonrAction=a},cancelAction:function(){return false},cancelDone:function(){return true},cancelButtonl:function(){return true},cancelButtonr:function(){return true}};function openOneSlot(a){if(document.getElementById("sw-wrapper")){return}SpinningWheel.addSlot(a);SpinningWheel.setCancelAction(SpinningCancel);SpinningWheel.setDoneAction(SpinningDone);SpinningWheel.open()}function SpinningDone(){var c=SpinningWheel.getSelectedValues();var f=c.values.join(" ");var d=f.match(/\(p\. (\d+)\)/);var a="pageNum-"+d[1]+".html";PushBackCookie(location.href);location.href=a}function SpinningCancel(){}var GPScoords=[];function distanceGPS(g,c,f,h){var d=Math.PI/180;lat1=g*d;lat2=f*d;lon1=c*d;lon2=h*d;t1=Math.sin(lat1)*Math.sin(lat2);t2=Math.cos(lat1)*Math.cos(lat2);t3=Math.cos(lon1-lon2);t4=t2*t3;t5=t1+t4;rad_dist=Math.atan(-t5/Math.sqrt(-t5*t5+1))+2*Math.atan(1);return(rad_dist*3437.74677*1.1508)*1.6093470878864446}function erreurPosition(a){var c="Erreur lors de la gÃ�Â©olocalisation : ";switch(a.code){case a.TIMEOUT:c+="Timeout !";break;case a.PERMISSION_DENIED:c+="Vous nÃ¢Â�Â�avez pas donnÃ�Â© la permission";break;case a.POSITION_UNAVAILABLE:c+="La position nÃ¢Â�Â�a pu Ã�Âªtre dÃ�Â©terminÃ�Â©e";break;case a.UNKNOWN_ERROR:c+="Erreur inconnue";break}alert(c)}function maPosition(h){var o=h.coords.latitude;var c=h.coords.longitude;var p=h.coords.altitude;var l={};var j=[];for(var g=0;g<GPScoords.length;++g){var n=GPScoords[g];var f=n[0];var m=f[0];var a=f[1];var d=distanceGPS(o,c,m,a);var k=d.toFixed(1)+" km : "+n[1]+" (p. "+n[2]+")";j.push([k,d])}j.sort(function(r,q){return r[1]-q[1]});for(var g=0;g<j.length;g++){l[g+1]=j[g][0]}openOneSlot(l)}function Geo(a,c){if(navigator.geolocation){a.preventDefault();navigator.geolocation.getCurrentPosition(maPosition,erreurPosition,{maximumAge:0,enableHighAccuracy:true})}return false}function moveCaret(f,a){var d,c;if(f.getSelection){d=f.getSelection();if(d.rangeCount>0){var g=d.focusNode;var h=d.focusOffset+a;d.collapse(g,Math.min(g.length,h))}}else{if((d=f.document.selection)){if(d.type!="Control"){c=d.createRange();c.move("character",a);c.select()}}}}function insertTextAtCursor(f){var d,a,c;if(window.getSelection){d=window.getSelection();if(d.getRangeAt&&d.rangeCount){a=d.getRangeAt(0);a.deleteContents();a.insertNode(document.createTextNode(f))}}else{if(document.selection&&document.selection.createRange){document.selection.createRange().text=f}}}function FilterKeyDown(a,c){if(c.key=="Spacebar"){insertTextAtCursor(" ");return false}return true}function FilterKeyUp(d,f){var a=d.parentNode.getAttribute("id");var c=d.textContent;if(c.length==0){if(localStorage){try{localStorage.removeItem(a)}catch(f){}}else{try{DeleteCookie(a)}catch(f){}}}else{if(localStorage){try{localStorage.setItem(a,c)}catch(f){}}else{try{SetCookie(a,c)}catch(f){}}}return true}function getFirstChild(a){var c=a.firstChild;while(c!=null&&c.nodeType==3){c=c.nextSibling}return c}function ClearArea(c){var a=c.parentNode.parentNode.getAttribute("id");getFirstChild(c.parentNode.parentNode).textContent="";if(localStorage){try{localStorage.removeItem(a)}catch(d){}}else{try{DeleteCookie(a)}catch(d){}}return false}function ClearAllAreas(f){getFirstChild(f.parentNode.parentNode).textContent="";if(localStorage){var g="TxtEdit-aeda5aefda0a7e7e5d0953fb51bed450";for(key in localStorage){try{if(key.substring(0,g.length)===g){delete localStorage[key]}}catch(h){}}}else{if(document.cookie&&document.cookie!=""){var c=document.cookie.split(";");for(var a=0;a<c.length;a++){var d=c[a].split("=");d[0]=d[0].replace(/^ /,"");try{DeleteCookie(d[0])}catch(h){}}}}return false}function LoadArea(){var g=document.getElementsByClassName("textarea");for(var d=0;d<g.length;d++){var a=g[d].parentNode.getAttribute("id");var c="";try{if(localStorage){c=localStorage.getItem(a)}else{c=GetCookie(a)}if(c){g[d].textContent=c}}catch(f){}}}if(window.addEventListener){window.addEventListener("load",LoadArea,false)};
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